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Si je devais évoquer Paulette Guinchard en un mot, je choisirais 
« dignité ».

Toute sa vie, elle a œuvré pour que les personnes puissent vivre 
dignement. Paulette Guinchard, alors députée, publie le rapport 
Vieillir ensemble qui dresse un diagnostic sans concession de la 
politique vieillesse, inadaptée alors aux enjeux démographiques 
et sociaux. Elle y établit de nombreuses propositions pour amé-
liorer la connaissance du vieillissement et organiser une nou-
velle prise en charge des personnes âgées.

En devenant secrétaire d’Etat aux personnes âgées, elle est à 
l’origine de la plus grande réforme en faveur du grand âge, l’Al-
location personnalisée d’autonomie (APA).

Le 4 mars dernier, Paulette a choisi de partir dans un dernier 
acte militant en ayant recours en Suisse au suicide assisté. Elle a 
voulu que ce choix soit rendu public pour faire avancer le droit 
de mourir dans la dignité.

À Besançon, nous poursuivons son engagement à toutes les 
étapes de la vie.

Pouvoir vivre dignement, c’est vivre dans un logement décent, 
c’est pourquoi la Ville a instauré récemment un « permis de 
louer ». Être solidaires, c’est le sens des politiques publiques 
de notre Centre communal d’action sociale, qui a renforcé ses 
actions à destination des plus fragiles ; dans le cadre de la crise 
sanitaire, une plateforme téléphonique « Garder le contact » 
a été mise en place par la Maison des Séniors pour tous les 
Bisontin·e·s âgé·e·s de plus de 65 ans et les personnes isolées en 
situation de handicap. Cette action a permis aux agents et tra-
vailleurs sociaux d’appeler régulièrement les personnes inscrites 
pour maintenir le lien social, les informer, les accompagner.

Besançon a toujours été une terre d’innovations sociales grâce 
à des femmes et des hommes militants et humanistes, comme 
l’était Paulette.

Nous poursuivons leurs engagements et notre histoire com-
mune, chaque jour, avec vous.

Anne Vignot
Maire de Besançon
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Paulette Guinchard est décédée le 4 mars. Elle a choisi le lieu et la date, avec dignité, face à la maladie. Sa vie a 
été marquée par son engagement au Parti Socialiste. Elle fut adjointe à l’environnement puis à l’intercommunalité de 
Robert Schwint ; conseillère régionale ; députée du Doubs ; Secrétaire d’État aux personnes âgées du gouvernement de 
Lionel Jospin. Elle est à l’origine d’une mesure phare pour les personnes âgées, l’Allocation personnalisée d’autonomie.
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Disparitions
Jean-Jacques Boy, humaniste 
inconditionnel, aura marqué 
durablement la vie militante 
Bisontine jusqu’à son décès début 
janvier. Il fut président du Collectif 
de défense des droits et libertés des 
étrangers, très impliqué dans les 
luttes pour défendre les droits des 

opposants aux régimes de terreur 
au Maroc et en Algérie. Fondateur 
de l'association « À la rencontre de 
Germaine Tillion », en collaboration 
avec le Musée de la Résistance et de 
la Déportation, il était également l’un 
des fondateurs de Radio-Bip.
Ancien président de la Banque 
Alimentaire, Christian Haas, figure 
reconnue et appréciée des acteurs de 

la solidarité bisontine, s’est engagé 
pendant plus de vingt ans au service 
des plus démunis et en particulier à 
l’association « Potages et papotages » 
et ses 45 bénévoles pour le quartier 
de Palente-Orchamps. Christian 
Haas faisait partie des interlocuteurs 
privilégié du CCAS, qui coordonne 
les associations membres de la charte 
municipale de l’aide alimentaire.

À la fin de la journée 
shopping chez les 
120 commerçants 
partenaires, 
présentez vos tickets 
de caisse et repartez 
avec des bons Bezac 
Kdo ! 

Symbole fort (c’est la seule 
espèce ayant survécu à la 

catastrophe d’Hiroshima), 
la plantation en février d’un 

Ginkgo Biloba répond à la 
demande de l’association 

Agir contre la Défense 
Nucléaire. Cet événement 

résonne aussi parfaitement 
avec la politique de 

végétalisation de la Ville, 
qui s’engage chaque année 

à planter plus de 500 
arbres en ville. Sollicitée 

par l’association 1 Million 
d’arbres, Besançon compte 

désormais parmi les 
collectivités qui s’engagent 

à planter des arbres en 
milieu urbain.Ginkgo Biloba

Prochains rendez-
vous les 10 avril et 
15 mai. Pendant ces 
deux samedis, les 
parkings à barrières 
seront à 1 € de 12 h 
à 19 h et les parking-
relais gratuits. Pour 
en sortir il suffira de 
présenter un titre de 
transport validé dans 
la journée.
besanconandco.com
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Cyclable
Frais installé (le 6 mars) dans la Zac Châteaufarine, Cyclable 
propose 300 m2 dédiés à tous les vélos. VAE, vélo de randon-
née, gravel, vélo pliant, vélo cargo (pour mettre les enfants à 
l’avant ou à l’arrière),  tout est possible et peut être testé gratui-
tement. Une soixantaine de cycles est disponible en magasin, 
complétée par tous les accessoires (du manteau de pluie à la 
remorque en passant par les chambres à air) ainsi qu’un ate-
lier de réparation. Louis Boibessot offre aussi la possibilité de 
louer des vélos aux entreprises privées et publiques. 
21 B rue Joachim du Bellay - 09 51 91 46 68 - cyclable.com - ouvert du mardi au 

vendredi de 10 h à 13 h et de 14 h à 19 h et le samedi de 10 h à 18 h

ANNIVERSAIRE

Sculptures, peintures murales, créations multimé-
dias transformeront Besançon en véritable lieu 
d’expression du 3 au 20 juin. À l’occasion de ce 
10e anniversaire de Bien Urbain, des artistes inter-
nationaux se déploieront dans (et avec) l’espace 
public, en ville et jusqu’à Osselle et Saint-Vit. 

Un festival autour de trois temps forts (balades, ex-
pos, ateliers, conférences, inaugurations) entre le 
CDN, Planoise et les Prés-de-Vaux. L'association 
recherche des bénévoles pour cette quinzaine.
solene@bien-urbain.fr

bien-urbain.fr

Jobs d’été
Le réseau Info Jeunes et le Crous 
de Bourgogne-Franche-Comté 

organisent un forum jobs d'été en 
ligne mercredi 21 avril 2021 de
10 h à 17 h. Infos sur jobs-bfc.fr

Cet atelier tout public veut aborder, de façon ludique et sensible, 
l’Histoire et les causes de la domestication, le principe de la sélection 
artificielle et plus généralement notre rapport aux animaux, qu’ils 
soient domestiques ou sauvages. Cela se passe tous les jours du 10 
au 26 avril (à 14 h 30 et 15 h 30) à la Petite Ferme de la Citadelle. 
Gratuit pour les détenteurs d'un billet Citadelle.
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Déstockage chez KLO
Nouvelle enseigne de déstockage alimentaire et non alimentaire, KLO 
a ouvert ses portes le 13 janvier. Installé sur 1 100 m2 à la place de Tati, 
dans la zone de Chateaufarine, ce KLO est le seul dans le Doubs, 
contre près de 30 en France. Dans les rayons, de grandes marques 
« avec une offre autour de 1 500 références de produits à prix cassés 
et des opportunités pouvant aller jusqu’à – 70 % du prix public », 
souligne Ophélie Juchs, responsable du magasin. Entre cosmétiques, 
électroménager, lessive et produits alimentaires, on trouve de tout chez 
KLO, ainsi qu’une large gamme dédiée à la cuisine et à la décoration.
3 rue André Chénier, tous les jours de 9 h 30 à 19 h - 03 63 35 84 77

Musique en
Forêt-Noire

L'association Les Voix d'Orphée - 
International Association for Mu-
sic and Arts, organise un séjour 
musical franco-allemand pour des 
jeunes de 11 à 15 ans du 24 juillet au 
1er août à Bad Liebenzell en Forêt 
Noire, en partenariat avec Arbeit-
skreis Musik in der Jugend. Pour 
ce stage, encadré par une équipe 
de jeunes mélomanes franco-alle-
mands, l’association recherche des 
musiciens d’orchestre âgés de 11 à 
15 ans, avec minimum 3 années 
de cours et de pratique et connais-
sances en musique de chambre.
Inscription avant le 19 avril sur le site

musikferien-amj.de/fr/bad-liebenzell

Au palmarès de l’Usine Nouvelle qui vient de paraitre, l’ENSMM se 
classe à la 41e place, dans le premier tiers des écoles d’ingénieurs. 
Une belle progression pour l’école bisontine, qui gagne 34 places 
au classement depuis 2018, grâce à son ouverture à l’internatio-
nal, sa proximité avec les entreprises et l’insertion professionnelle.

Premier tiers
pour l’ENSMM
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Cabelo coiffe
Artisan coiffeur, Simon Plenat a ouvert mi-août son salon, sobrement 
baptisé Cabelo, le cheveu en portugais. Outre des soins et shampoings 
bio jamais testés sur les animaux à la vente, l’usage de produits 
d’entretien naturels pour nettoyer le salon, Simon recycle les cheveux 
des clients. Envoyés à une association du sud de la France, ils servent 
à fabriquer des boudins de filtration des hydrocarbures… comme lors 
de la marée noire de l’île Maurice, dernièrement. Un coiffeur éco-
responsable labellisé Eco-sphère et Initiative remarquable.
15 quai de Strasbourg - 03 81 48 91 44 - ouvert du mardi au vendredi de 9 h à 18 h,

le samedi de 10 h à 17 h

À vos 

dons !
Geste citoyen et 

généreux, le don de 
sang soigne 1 million 
de malades chaque 

année en France. L’EFS 
propose un challenge 
inter-organismes du 
26 avril au 7 mai à la 

Maison du don.

Mobilisez collaborateurs, 
proches, adhérents, 

clients, amis, famille… à 
venir faire un don pour 

l’équipe qu’il représente.
Inscriptions par courriel à

morgane.mantovani.ext@

efs.sante.fr ou au

07 62 18 96 47, puis réservez 

un créneau sur mon-rdv-

dondesang.efs.sante.fr.

                                  Micronora
L’édition 2021, initialement prévue en septembre, est annulée. Les organisateurs se concentrent 
désormais sur le prochain rendez-vous du salon international des microtechniques et de la 
précision qui se tiendra du 27 au 30 septembre 2022. Plus d’infos : micronora.com 

L’EFS a lancé sa 1ère campagne de 
sensibilisation au don de plas-
ma, afin de répondre aux besoins 
grandissants des malades. La 
méthode est plus longue, mais 
permet de récolter deux à quatre 
fois plus de plasma que lors d’un 
don de sang. 
Tout savoir : dondesang.efs.sante.fr

Une heure 
pour sauver 
des vies

D é t e r m i n a t i o n
Une agress ion au couteau a eu l ieu dans le  tram,  à  prox i-
mité de la  stat ion Battant ,  le  1 1  mars .  Un grand bravo à Saïd 
Zaghloul ,  le  conducteur de la  rame,  qui  a  déclenché l 'appel 
d 'urgence pour a lerter  la  pol ice .  Guidé par les  pompiers , 
i l  a  prodigué les  premiers soins à la  jeune v ict ime,  b les-
sée à la  jambe.  Les indiv idus impl iqués ont  été interpel lés . 
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▶ Cette année, plusieurs 
échéances sont prévues pour 
le goalball, sport paralympique 
pour mal et non-voyants : 
championnat et Coupe de 
France, Championnat d’Europe 
et tournois internationaux.
Des rendez-vous impatiemment 
attendus par Gwendoline Matos, 
membre de l’équipe de France 
de la discipline et licenciée 
à l’Association sportive et 
culturelle des Salins de Bregille. 
Passée par le CRESDEV avant 
de décrocher un BEP Carrière 
sanitaire et sociale à Condé puis 
un Bac pro Service en milieu 
rural à la Maison familiale de 
Morre, elle occupe aujourd’hui la 
fonction d’agent de la plateforme 
téléphonique de la Mairie. 
Inscrite sur la liste ministérielle 
des sportifs collectifs de haut 
niveau, la jeune femme de 
27 ans souffre d’une maladie 
génétique rétinienne qui ne 
l’empêche pas de s’investir à 
fond en club géré par Charlotte 
Vidalot, entraineure de l’équipe 
bisontine et entraineure adjointe 

de l’équipe de France féminine. 
« Tous les mardis après-midi, 
je m’entraîne au gymnase des 
Orchamps, cours le midi avec 
mes collègues et m’adonne 
régulièrement à la préparation 
physique et mentale. Sans oublier 
les séances de musculation une fois 
par semaine avec Audrina Guitaud, 
une élève en STAPS. Participer 
aux jeux paralympiques de Paris 

en 2024 serait l’aboutissement 
de toutes ces années de travail, 
un rêve de sportif, une fierté 
de représenter les couleurs de 
mon pays ! » Et pour mieux 
faire connaitre cette discipline 
peu connue, qui se pratique sur 
un terrain équipé de repères 
tactiles avec un ballon contenant 
des grelots, Gwendoline Matos 
recherche des sponsors.

Gwendoline MATOS

Cap sur
les 
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John-Mikaël  FLAUX

Automatique

▶ À l’heure de l’inscription des 
savoir-faire horlogers à l’Unesco, 
John-Mikaël Flaux, automatier, est un 
vivant exemple de cette maîtrise des 
rouages et de la précision. À 30 ans, 
il a à son actif deux modèles de « car 
clock », autrement dit des automates 
à la fois voitures et horloges de table… 
qui avancent tout en donnant l’heure. 
«  Inspirées des Bugatti de course 
des années 30, elles mélangent les 
fonctions dites complications et l’art 
mécanique. Mon défi était d’installer 
un système horloger sous le capot à la 
place d’un moteur, et de le montrer. » 
Douze petits bijoux tous différents qui 
avancent de 30 cm par jour et cachent 
l’heure dans leurs roues arrières 
et nécessitent un mois de travail 
chacune. Passé par un diplôme des 
métiers d’art horlogerie à Morteau, 
le jeune homme a fait ses armes en 
Suisse, auprès de la manufacture 
Ulysse-Nardin. Défenseur des valeurs 
horlogères comtoises, il réalise ses 
pièces à 80 % et travaille le plus 
possible avec les entreprises locales. 
Pour sa dernière création, John-
Mikaël a opté pour un guépard en  
laiton et acier brossés, incroyable 
automate dont chaque partie du 
corps bouge pour sonner l’heure. « Il 
court au ralenti, une sorte de course 
contre le temps, lui qui est menacé 
d’extinction. » Les collectionneurs sont 
prêts à débourser une somme à cinq 
chiffres pour s’offrir ces condensés de 
rêves mécaniques.
john-mikael-flaux.com

Bérénice & Maud
À fond la forme

▶ « Pour votre santé, bougez ! »
Le conseil est connu, mais comment 
faire quand on a des soucis physiques 
ou qu’on n’a jamais fait de sport 
de sa vie ? Les activités physiques 
adaptées (APA) sont une solution. 
Moveos, la première salle bisontine 
leur étant dédiée, a été ouverte, en 
2020, par Maud Rouyer et Bérénice 
Dalmasso, deux spécialistes du sport 
santé. « J’ai passé un diplôme APA 
en 2003, explique Maud. À l’époque, 
on en parlait peu en France. J’ai 
notamment travaillé en centre de 
rééducation fonctionnelle. À leur 
sortie, les patients que je suivais se 
sentaient seuls : les salles de sport 
vers lesquelles je les envoyais ne 
leur convenaient pas. » « De mon 
côté, j’accompagnais des personnes 
souffrant de maladies chroniques, 
évoque Bérénice. Là encore, ces 
publics ne se sentaient pas assez 
autonomes pour pousser la porte 
d’un club de gym classique. D’où 
l’idée de créer Moveos. » Les enjeux 
en termes de santé sont tels que la 
salle fait partie des lieux essentiels, 
restés ouverts dans le cadre des 
mesures anti-Covid. « L’accès se fait 
sur prescription médicale, précise 
Maud. Les séances ont un impact sur 
la forme des personnes venant chez 
nous. Certaines arrivent avec le moral 
en berne et repartent avec un grand 
sourire. » De quoi être remboursé 
par la Sécu ? C’est déjà le cas pour 
les personnes en parcours de soins 
oncologiques.
moveos-apa.fr

Jacky  SCHWARTZMANN

Vis ma vie

▶ Jacky Schwartzmann est de retour 
à Besac, et il redécouvre sa ville. Les 
années lycée et fac sont loin. En son 
absence, les librairies sont devenues 
des salles de sport et les cinémas, des 
librairies. Pendant ce temps à Lyon, 
lui est devenu écrivain, scénariste 
de bandes dessinées et de longs-
métrages, travaille avec Guy Laurent 
(scénariste de La Beuze, Ducobu ou 
Qu’est-ce qu’on a fait au bon Dieu ? ) 
et peaufine l’adaptation au ciné 
d’un précédent roman, Demain c’est 
loin. « J’ai toujours écrit, d’abord de 
la poésie, persuadé que je serais le 
premier à en vendre beaucoup ! Puis 
des polars, et j’ai commencé à vivre de 
mes écrits en 2019, avec Pyong-Yang. 
Au même moment j’étais signé comme 
scénariste pour une BD chez Dargaud, 
et tout s’est enchainé. Aujourd’hui, je 
vis la vie d’écrivain que j’imaginais. » 
Son dernier roman paru au Seuil, 
Kasso, résonne étrangement. On y suit 
Jacky Toudic qui revient à Besançon et 
revisite sa ville avec nostalgie. Mais la 
ressemblance s’arrête là. Car Toudic, 
sosie parfait de Mathieu Kassovitz, est 
un escroc, un mec ordinaire plongé 
dans des situations compliquées. « Il 
y a 20 ans, on m’a pris pour lui. J’ai 
gardé l’idée, qui fonctionne plutôt 
bien. » Le vrai Kassovitz a reçu le 
livre. « Il m’a dit, “je me marre ! Je le 
finis et je t’appelle ! ” » Kasso, polar 
qui dézingue à tout-va, porté au grand 
écran ? Franchement, tout est réuni 
pour bien faire…
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Les jeunes Bisontines et Bisontins, entre 12 et 25 ans, peuvent compter 
sur cette grande équipe pour s’occuper d’eux !  Mandatés pour créer 
une « Mission Jeunesse » en préfiguration, Sébastien Gros et Bruno 

Lind s’appuient dès à présent sur un réseau bien implanté pour fédérer 
les actions autour d’un « parcours jeunesse ». « Les attentes des jeunes 
ont évolué et nous devons évoluer à notre tour, précisent-ils. Aussi nous 
allons élargir les thématiques du précédent service Coordination jeunesse 
en incluant  les loisirs, la santé, l’insertion, les droits, le logement, la culture, 
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le sport… et ainsi leur donner tous les atouts pour réussir leurs parcours de 
vie. » Un travail transversal attend les deux hommes, avec l’appui de services 
municipaux (Sport, Culture, Éducation, Vie des Quartiers, Hygiène Santé…) 
et associatifs (Maisons de quartier associatives et Mjc, Info Jeunes, Vesontio 
Sports Vacances, Profession sport loisirs, Collectif ludique bisontin, Asep…). 
« Nous remercions Philippe Vuillemin et Sébastien Burlet, responsables Asep 
du Centre des cultures urbaines de Besançon où la photo a été réalisée. »
Mission jeunesse : 03 81 87 80 23 et 03 81 87 80 05 

sebastien.gros@besancon.fr et bruno.lind@besancon.fr 
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La place de l’animal dans notre société est devenue un enjeu 
majeur. Philosophie, science, économie, éthique : quelle place 
les animaux occupent-ils dans la vie des hommes et dans notre 
société actuelle ? Quels rapports les hommes et les animaux 
entretiennent-ils ? Autant de questions auxquelles devra ré-

pondre Marie-Thérèse Michel, conseillère municipale déléguée à la condi-
tion animale. « C’était une promesse de campagne d’Anne Vignot. Elle 
avait à cœur de lutter contre la maltraitance envers tous les animaux, de 
développer leur bien-être et de préserver la biodiversité. J’occupe cette 
fonction depuis le début du mandat et c’est un vrai challenge, car j’ai moi 
aussi à cœur de défendre les droits de tous les animaux. »

L’élue bisontine doit travailler avec plusieurs services municipaux (Bio-
diversité et Espaces verts, Police municipale, Hygiène-santé, biblio-
thèques…) pour remplir les missions qui l’attendent. Comme rappeler 
les responsabilités de chacun, signer de nouvelles conventions, mettre 
en place un 2e repas végétarien dans les cantines, englober la condition 
animale dans les prochains marchés publics par exemple. « Acquérir un 
animal n’est pas à prendre à la légère, les propriétaires ont des obligations 
légales et des devoirs envers leur animal. Et il faut stériliser les animaux, 
pour éviter les portées non désirées, les maladies, les comportements 
agressifs… Cela réduirait énormément le nombre de chats errants. »

Mais la condition animale ne se résume pas aux chiens et aux chats, 
malheureusement. « Cela concerne tous les animaux, qu’ils soient do-
mestiques, sauvages comme les chamois ou les sangliers, ou liminaires, 
comme les pigeons, les corbeaux, les rats, les ragondins. Je prépare en 
ce moment un guide qui donnera tous les renseignements utiles à avoir 
sur tous les animaux, qui rappellera les comportements responsables, les 
règles du bien-vivre ensemble, et donnera des informations sur des ani-
maux moins sympathiques comme les cafards ou les punaises… »

Bisontine depuis toujours ou presque, en retraite depuis trois ans après 
une vie emplie de métiers différents, c’est la première expérience poli-
tique pour cette infatigable amie des animaux. « Je n’ai aucune spécialité 
scientifique, biologique, vétérinaire… je viens là avec le cœur. J’ai été pré-
sidente de l’association des jardins et vergers familiaux, j’ai œuvré pour 
la SPA, j’ai toujours adoré les animaux, alors c’est naturel et logique pour 
moi d’occuper cette fonction. » Chats, chiens ont toujours accompagné sa 
vie, et aujourd’hui, c’est avec Benny, lévrier Podenco rescapé des chas-
seurs espagnols, qu’elle marche, l’une de ses occupations préférées…
Plus d’infos sur besancon.fr

*Animal on est mal, une chanson de Gérard Manset

Animal on est moins  mal*

Mieux connaître les élus et leurs délégations, tel est 
l’objet de cette nouvelle rubrique, consacrée dans 
ce numéro à la nouvelle conseillère municipale à la 
condition animale, Marie-Thérèse Michel.
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Nouvel annuaire des associations

▶ Vous pratiquez une activité, recherchez un engagement béné-
vole, souhaitez contacter une association ? Consultez l’annuaire des 
associations  ! En ce moment, la Ville modernise cette mine d’or, la 
recherche a été affinée, toujours par thématique, et maintenant par 
quartier d’activité et tranche d’âges. Et pour qu’il soit le plus com-
plet possible, toutes les associations sont invitées à s’y référencer ou 
mettre à jour leurs informations. Cela permettra de se faire connaître, 
de recevoir des invitations aux événements organisés par le service 
Vie associative ainsi que son programme de formations, et d’être in-
formés de l’actualité des autres associations. Attention, les données de 
l’ancien annuaire ne sont pas reprises, il convient donc d’accomplir à 
nouveau la démarche. L’inscription est gratuite, seule condition : pos-
séder un numéro de Siret et fournir le dernier justificatif de création/
modification délivré par la Préfecture.
besancon.fr

▶ Les voitures accessibles en libre-service, déjà largement utilisées 
par les particuliers, constituent la solution idéale pour profiter d’un 
véhicule juste quand c’est utile. Cette démarche vertueuse séduit 
de plus en plus les professionnels et les collectivités. C’est le cas 
pour la Ville, qui depuis peu met à disposition de ses agents deux 
voitures partagées. Sachant qu’une voiture passe en moyenne 95% 
de son temps en stationnement, l’autopartage contribue, à travers les 
déplacements professionnels, à réduire les voitures de la collectivité 
sur l’espace public. Une nouvelle démarche éco-responsable dont 
le but est de modifier les pratiques de déplacements, et réduire 
progressivement le nombre de véhicules du parc auto de la Ville. 
Ce partenariat avec la société coopérative Citiz est l’occasion 
pour la collectivité d’être exemplaire et d’encourager le recours 
à l’autopartage (le soir et le week-end les voitures sont remises à 
disposition de tous les abonnés Citiz).

▶ La commande publique est un 
levier économique majeur, qui re-
présente à Besançon 28,5 millions 
d’euros par an, 61,8 millions d’euros 
pour le Grand Besançon et 3,3 mil-
lions d’euros pour le CCAS. L’éco-
responsabilité dans ce domaine 
est une réelle opportunité pour 
développer d’autres pratiques de 
consommation. La Ville modifie 
donc ses conditions d’achat public 
en adoptant un Spaser (Schéma de 
promotion des achats socialement 
et écologiquement responsables) 
et un cahier des charges en matière 
de prescriptions énergétiques et 
environnementales.

Concrètement, chaque achat in-
tégrera désormais les préoccu-
pations du XXIe siècle pour accé-
lérer les transitions écologiques 
et sociales grâce à des objectifs 
éthiques, inclusifs et de dévelop-
pement durable. Cela se traduira, 
par exemple, par l’augmentation 
du confort et la réduction de la 
consommation énergétique dans 
les écoles, les gymnases et les bâti-
ments municipaux ; l’augmentation 
de la végétalisation et la prise en 
compte de la biodiversité lors de la 
désimperméabilisation des écoles  ; 
l’utilisation de peintures, de revê-
tements et de produits d’entretien 
sans perturbateurs endocriniens ; 
l’insertion professionnelle sur cer-
tains chantiers ; l’interdiction de pou-
lets issus d’élevages industriels pour 
les cantines ; des produits d’entre-
tien d’origine naturelle ou non testés 
sur les animaux…

Autopartage pour
les agents de la Ville
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Décédé le 7 février dernier à 81 ans, 
Jean Josselin a connu un des plus 
extraordinaires moments de gloire 
sportive pour un Bisontin pur jus : 
un championnat du monde de boxe 
des welters à Dallas !
Embarqués à une poignée seulement 
à Orly, ses soutiens étaient des mil-
liers deux semaines plus tard pour 
rendre un hommage délirant à leur 
héros magnifique. Battu aux points 
le 28 novembre 1966 par l’Américain 
Curtis Cokes dans un Auditorium 
comble (9 000 spectateurs), le double 
champion de France et d’Europe avait 
cédé à l’usure dans la conquête de la 
ceinture planétaire.
Malgré son gros cœur et une vitesse 
de bras saluée par nombre d’observa-
teurs, le protégé de Ray Lucas (mana-
ger) et de Jean Monnin (entraîneur) 
au sein de la mythique salle du ROB 

JEAN JOSSELIN,
IMPITOYABLE
DALLAS !

de la formidable aventure texane de 
leur « Jeannot », ouvrier tourneur des 
établissements Bourgeois rue de Tré-
pillot et fier de l’être. De son séjour  
aux States, hormis la défaite forcé-
ment difficile à digérer, Jean Josselin 
gardera principalement le souvenir 
du choc Dallas Cowboys vs Cleve-
land Browns devant 75 000 témoins, 
la visite d’un ranch XXL ou encore 
les parties de pêche et de chasse à 
l’écureuil entre deux séances intenses 
de travail avec des sparrings partners 
du cru pas toujours à la fête.

(Ring olympique bisontin) qui porte 
son nom depuis mai 2017, avait vu 
s’envoler au fil de quinze reprises 
acharnées sa chance de devenir le 11e 
champion du monde tricolore de l’his-
toire. Rejoindre des légendes comme 
Marcel Cerdan, Georges Carpentier 
et autre Marcel Thil, l’ado parfois tur-
bulent du quartier Saint-Ferjeux au 
palmarès fort de 89 combats pros et 
117 amateurs, en avait tellement rêvé. 
Et avec lui, des milliers de « lève très 
tôt » l’oreille vissée à la radio pour 
mieux partager les derniers instants 

14 € 
Culture : subventions aux associations, 
fonctionnement musées, Citadelle, 
expositions, bibliothèques...

11 €
Sport (subventions sport de haut niveau et 
sport amateur, fonctionnement équipements 
sportifs) et Jeunesse (actions dans les 
quartiers, accueils loisirs sans hébergement...)

17 €
Éducation dont 
écoles, périscolaire, 
restauration scolaire

15 €
Administration 
générale dont les 
Moyens généraux

12 €
Dette, attribution

compensation,
dépenses imprévues...

10 €
Aménagement urbain, 
environnement : 
voirie propreté, 
stationnement de 
surface, biodiversité 
espaces verts, 
développement durable

1 €
Logement

8 €
Interventions sociales, santé : 

hygiène, santé, CCAS...

7 €
Famille : crèches

1 €
Action économique :
action pour le tourisme
et le commerce

4 €
Sécurité dont municipale, 

fourrière...

▶ La Ville a été en première ligne tout au long de la crise 
sanitaire et elle le reste. Elle présente une situation finan-
cière saine, et si cette crise a bouleversé la société, elle 
ne doit pas être un frein à l’action, bien au contraire. 

Orientations budgétaires 2021 : Besançon s’engage

L’urgence est à la fois cli-
matique, économique et 
sociale, et le budget 2021 
constituera une première 
étape significative du nou-
veau projet municipal, ce-
lui de la construction d’une 
ville écologique solidaire, 
éducative, citoyenne, tour-
née vers l’avenir. 
Pour réussir un développe-
ment équilibré, cohérent, 
adapté, et respectueux de 
l’épanouissement humain 
comme de l’environne-
ment, cela passe par des 
décisions fortes et struc-
turantes, construites de 

manière collective, qui inaugurent une nouvelle approche 
budgétaire, plus engagée, plus ouverte, plus participative, 
qui intégrera l’évaluation de l’impact écologique et sociale 
des actions municipales. 
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sans faille contre
les trafics…
Le confinement a eu peu d'effet sur les trafics de 
drogue, même si une légère diminution des affaires 
de stupéfiants a été constatée. État des lieux sur la 
situation avec Bénilde Moreau, Directeur départe-
mental adjoint de la sécurité publique du Doubs.

Besançon est-elle une ville particulièrement touchée 
par les problèmes de drogue ?
L’activité en matière de stupéfiants est supérieure aux 
circonscriptions similaires, mais une forte activité ne 
veut pas dire que Besançon est plus touchée que d'autres 
villes. Elle veut simplement dire que les effectifs du com-
missariat sont très actifs. Toutefois, les affaires réalisées 
montrent une certaine attractivité du fait des prix prati-
qués. Il n’y a pas de nouvelles drogues, mais on trouve 
tous les produits, herbe, résine, cocaïne, plus rarement 
de l'ecstasy, tous dangereux, avec une mention spéciale 
pour l'héroïne du fait d'une rapide accoutumance.

Comment luttez-vous contre ce fléau ?
Tout d’abord en saturant les points de deal par des 
contrôles et des verbalisations via les amendes forfai-
taires délictuelles, pour dissuader les consommateurs 
de s'approvisionner mais aussi pour interpeller les dea-
lers et les guetteurs. Ensuite par un travail de fond pour 
s'attaquer au trafiquant. Ceci nécessite du temps pour 
remonter aux donneurs d'ordre, les interpeller et tou-
cher à leurs biens en saisissant leur patrimoine. 

Que faire quand nous sommes témoins de deal ?
Il faut composer le 17, mais les transactions vont telle-
ment vite qu'il est difficile d'interpeller les dealers en 

flagrant délit, qui n’ont souvent rien sur eux. Il est pos-
sible de fournir des renseignements (descriptif du dealer, 
moyens de locomotion, mode opératoire, lieu exact...) via 
la boîte mail police-besancon@interieur.gouv.fr

À quoi s’exposent les consommateurs ?
Sur le plan pénal, le consommateur qui a du produit illi-
cite en faible quantité sur lui (quantité déterminée par la 
politique du parquet) est verbalisé et reçoit une amende 
forfaire délictuelle de 200 euros. Pour une quantité plus 
importante et s'il est déjà connu des services de police, il 
peut être placé en garde à vue. La peine est la suivante : 
1 an de prison et 3 750 euros d'amende.

Invité en janvier au Conseil muni-
cipal, le procureur de la République 
Étienne Manteaux a rappelé la lutte 
déterminée du Parquet contre les 
trafics de stupéfiants. « Les coups de 
boutoir successifs accomplis après 
les violences de décembre 2019 par 
les gendarmes et les policiers sur le 
quartier de Planoise, ensuite pour-
suivis par des réponses judiciaires, 
ont déstabilisé les trafics. Il a fallu du 
temps pour comprendre ce qui s’était 
passé et mettre en œuvre des vagues 
d’interpellations et démanteler des 
réseaux, car il faut être lucide, les 
trafics sont très fortement implantés 
dans ce quartier. C’est une zone de 

chalandise malheureusement impor-
tante qui explique le nombre de trafi-
quants, même si les points de deal ont 
été divisés par 2 depuis la création en 
2018 du Quartier de reconquête répu-
blicaine. Je me réjouis également de 

la signature d’une nécessaire conven-
tion de l’injonction thérapeutique, 
car c’est un combat perdu d’avance 
si on n’accompagne pas les consom-
mateurs à sortir de l’addiction. Grâce 
aux actions efficaces de la PJ, la dé-
tention provisoire, les contrôles judi-
ciaires interdisant aux trafiquants 
d’être à Besançon, il y a des résul-
tats. Les procédures pour recueillir 
les témoignages sous X, garantissant 
un réel anonymat, font remonter de 
nombreuses informations du terrain, 
qui permettent de comprendre les 
nouveaux enjeux, de réagir plus vite 
et de couper court aux séries de vio-
lences extrêmes. »

… et réponse judiciaire déterminée
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LOCAZONE, AMAZON LOCAL

▶ L’appellation LocaZone, c’est un clin d’œil au géant américain, 
« l’espoir que, comme Amazon aux quatre coins de la planète, le 
local de nos restaurateurs soit aux quatre coins de Besançon », 
sourit Alexis Cabel, cofondateur avec Kevin Jacquinot. Les 
deux amis proposent une livraison éthique à vélo, avec une 
rétribution de 5 € pour les livreurs, dont  toute la somme leur 
revient, « parce que tout le monde doit être bien rémunéré ». 
Quelque 20 restaurateurs ont décidé de jouer le jeu avec ces 
nouveaux livreurs, qui sont 8 à pédaler pour LocaZone. « Il 
suffit de commander les plats sur notre site dans les “restaurants 
ouverts”, d’ajouter au panier et le tour est joué » précise le duo. 
Hors Boucle, LocaZone livre à Saint-Ferjeux, Les Montarmots 
et Palente, espérant rapidement ajouter Avanne, Pirey et Thise 
à son catalogue.
locazone.fr

Pierre-Louis Bréchat n’est plus
▶ Pierre-Louis Bréchat s’est éteint en février à l’âge de 95 ans. Originaire de la 
Nièvre où il s’est engagé dans la Résistance dès l’âge de 14 ans parmi les Jeu-
nesses patriotiques, il est nommé en 1956 à l’école des Beaux-Arts de Besançon. 
Ses recherches s’orientent très tôt vers le dessin naturaliste et la peinture, tout en 
développant les multiples possibilités offertes par la gravure et la sérigraphie. Les 
seize œuvres conservées au Musée des Beaux-Arts et d’Archéologie témoignent 
de l’imaginaire de cet artiste qui a exploré, à travers une observation fine du réel, 
autant la veine figurative que les motifs abstraits. 
Son engagement dans l’histoire de Besançon se lit à travers la série : La Préhistoire 
à Bregille (1997 - 1998) et l’exposition Victor Hugo vu par Rodin (d’octobre 2002 
à janvier 2003). Enseignant le dessin, la perspective et l’étude documentaire à 
l’école des Beaux-Arts pendant 37 ans, il y a transmis les techniques de la sérigra-
phie au sein de l’atelier technique qu’il y a fondé en 1974 et laisse son empreinte 
sur plusieurs générations d’artistes.



N
o
 4

3
4

 a
vr

il
 / 

m
a

i 2
0

2
1

19

C
Ô

T
É

 M
A

IR
IE

▶ Déjà près de 700 inscrits… Les jeunes Bisontins ont du 
talent et sont prêts à vous le montrer à l’occasion du Fes-
tival Ici, c’est Besac. Prochaine étape : l’arène virtuelle, 
ouverte le 10 avril. Ils pourront y choisir un avatar et voir 
s’ils sont qualifiés pour les finales, croiser les membres 
du jury ou partir à la chasse au trésor pour tenter de 
débusquer une Playstation 5 sur la map. Il se murmure 
que Naza, Teeqzy, Juju Fitcats, Cass Officiel et Boris Bec-
ker passeraient également dans les parages.  
Evidemment, comme on les aime nos jeunes, on leur 
concocte un programme aux petits oignons car dans 
l’arène, ils pourront aussi assister à des concerts en live, 
voir des avant-premières de cinéma (si, si) et se rendre 
sur des stands partenaires pour repartir avec des goodies 
plein le sac à dos.

La santé mentale en question et en clics

▶ À travers notamment son CCAS, la Ville est de longue 
date engagée dans une démarche en santé mentale, aux 
côtés d’un réseau de partenaires réunis dans le Conseil lo-
cal en santé mentale (CLSM). Avec le CLSM, elle propose 
sur le site besancon.fr une toute nouvelle rubrique, plus 
que jamais pertinente dans le contexte de crise sanitaire 
actuel : un onglet Santé mentale. 
Ainsi, que ce soit pour eux-mêmes ou pour un/e proche, 
les Bisontin·e·s et les Grandbisontin·e·s peuvent y trouver 
l’ensemble des ressources mobilisables sur Besançon au-
tour de cette thématique (structures de soin, associations 
de patients, permanences physiques ou téléphoniques, 
dispositifs de soutien ou de prise en charge, groupes de 

▶ Courses express dans des délais 
très courts à Besançon, « dernier 
kilomètre » en ville pour les entre-
prises et même déménagement en 
remorque dans la Boucle : Vélo-
connect propose depuis 2015 diffé-
rents services de logistique urbaine, 
uniquement à vélo. L’entreprise aux 
sept livreurs-salariés en rose, étoffe 
depuis mi-février son offre à  la li-
vraison de repas pour les restaura-
teurs bisontins.

paroles ou d’entraide mutuelle…). Grâce 
à cet onglet, il est en effet possible d’ac-
céder facilement, depuis chez soi, à l’in-
formation sur le/s service/s adéquat/s ; il 
suffit de taper des mots ou phrases clés 
tout simples. 
Rappelons qu’une consultation sur 4 de 
médecine généraliste porte sur la santé 
mentale ; et qu’une personne sur 5 connaitra au cours de 
sa vie un passage de troubles psychiques (dépression, an-
xiété, addiction, troubles alimentaires, bipolaires ou schi-
zophréniques…). Tout le monde peut un jour être concerné 
et plus la recherche de solution est rapide, plus la prise en 
charge est précoce, meilleures sont les chances d’amélio-
ration et les mesures d’accompagnements adaptées.

Rendez-
vous
dans 
l’arène !

D’ailleurs, Décathlon, Megarama, la Rodia, les commer-
çants du centre ou Châteaufarine… sont déjà dans les 
starting-blocks prêts à les couvrir de cadeaux. En gros, 
si t’es jeune et que tu veux vivre ta meilleure vie, c’est 
dans l’arène que tu dois être ces prochains mois. Une 
seule adresse pour avoir toutes les infos : icicestbesac.fr 
Quoi ? T’es pas encore inscrit·e ? Il ne te reste plus 
que quelques jours pour tenter ta chance. Fonce 
champion·ne !

« À travers ce nouveau service, nous 
avons à cœur de montrer qu’une 
alternative à Uber ou Deliveroo ne 
peut se faire qu’en mettant des sala-
riés sur le vélo ; d’où notre statut de 
société coopérative, une SCOP ! » 
expliquent Rémi Gallerand et Clé-
ment Ecoffey, les fondateurs. Un ser-
vice accessible via une plateforme 
web indépendante de livraison mise 
en place par la fédération Coop-
Cycle, avec une appli téléchargeable 
aussi par les consommateurs.
veloconnect.coopcycle.org/fr/

et App@Coopcycle

Véloconnect roule pour vous
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Tout a été dit sur ces rêveurs qui, 
au début des années 1980, ont 
tourné le dos au « Cirque à papa », 
fait d’animaux dressés, de clowns 
et de Monsieur Loyal. Dès leur 
premier spectacle, répété entre 
Chay et Besançon, la virtuosité se 
mettait au service d’une histoire 
faite d’émotions, de rires et de 
poésie.
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La Dernière saison, leur onzième 
création, était leur révérence 
annoncée pour 2020, après trois 
ans de tournée. Histoire de bou-
cler la boucle, les ultimes repré-
sentations étaient programmées 
à Besançon. Le Covid sera venu 
gâcher la fête et sonner préma-
turément l’heure d’un bilan im-
possible à dresser, tant l’aventure 
collective des « Plume » aura ré-
volutionné le cirque.

▼ De 1984 à 2013 ▶
de Besançon à… 

Besançon, en passant
par des tournées
internationales.
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D
écembre 1983, une petite 
troupe présente Amour, 
jonglage et falbalas sous 
un chapiteau planté dans 
la cour du Centre Pierre 
Bayle. Ce spectacle, notam-
ment répété à la MJC de 

Palente, sera la première création du Cirque 
Plume. « On est parti de rien, avec rien, résume 
Bernard Kudlak, cofondateur et directeur de la 
compagnie. Encore aujourd’hui, je reste étonné 
que nous ayons pu réaliser et faire durer ce rêve 
d’artiste. Notre aventure trouve son origine à la 
fin des années 1970. À l’époque, le cirque dépen-
dait encore du Ministère de… l’agriculture. C’est 
en 1978 qu’il rejoindra le giron de la culture et 
entamera peu à peu sa mutation. »

PAS D’ANIMAUX, PLUS D’ÂME

À partir du milieu des années 1980, les Plume et 
quelques autres cirques donneront le tempo du 
« Nouveau Cirque » où viennent se mêler mu-
sique, danse et théâtre pour embarquer le public 
dans une histoire au long cours. Cette transdis-
ciplinarité sera la clé de voûte des spectacles de 
Plume qui trouvent leur inspiration loin de la 
piste aux étoiles. « Même si nous avons dessiné 
une nouvelle esthétique du cirque, nous restons 
les passeurs d’une poésie qui existait bien avant 
nous, souligne « Monsieur Plume ». Parmi nos 
références, citons Marc Chagall, Henry Miller, 
Andreï Tarkovski ou Hermann Hesse. En remon-
tant plus loin, je dirais que l’humain porte un 
désir de création et de poésie qu’on retrouve sur 
les murs de la grotte de Lascaux. C’est ce même 
désir qui nous a animés et que nous avons voulu 
partager avec un public aussi large et varié que 
possible. »

Le Nouveau Cirque se caractérise notamment 
par l’absence de fauves qui sautent à travers des 
cercles de feu ou de chimpanzés qui tournent 
sur des monocycles. Côté Plume, cette révolu-
tion copernicienne sera symbolisée par No Ani-
mo Mas Anima (« Pas d’animaux, plus d’âme »), 
le troisième spectacle (1990-1992). La troupe 
change alors d’échelle, en achetant un chapiteau 
de 850 places. L’investissement n’est pas sans 
risque, mais la création cartonne en Europe.

Cirque
Plume…
restera
la poésie
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La bien nommée Dernière Saison devait être l’occasion 
de parachever onze créations qui, en près de 40 ans, 
auront attiré plus de trois millions de spectateurs dans 
le monde. « Nous avons dû annuler 94 représentations, 
soit autant de rencontres avec notre public, se désole 
Bernard Kudlak. Il n’y a pas eu de dernière grande fête 
à Arc-et-Senans et à Besançon, comme nous l’espérions. 
On a eu le sentiment que notre fin nous a été volée. Cela 
dit, nous avons conscience que c’est tout le secteur de la 
culture qui est impacté. C’est particulièrement vrai pour 
le spectacle vivant où, pour pouvoir manger, l’artiste 
vend “un état de présence” au public. Une plus grande 
solidarité des pouvoirs publics doit être portée vers 
les acteurs qui ne peuvent pas travailler actuellement. 
Avant le Covid, la dynamique du cirque était florissante 
en France avec plus de 400 troupes. » Parmi elles, com-
bien d’enfants Plume ?

TROIS MILLIONS DE SPECTATEURS

Dès lors, Plume joue dans la cour des grands, mais 
chaque nouvelle création est une prise de risque pour la 
compagnie devenue une PME artistique : une cinquan-
taine de personnes participent à la création de Plic Ploc 
(2004-2008). « Tous les quatre ans, on relançait les dés, 
évoque Bernard Kudlak. A chaque fois, on se mettait en 
danger de mort… et donc en état de vie ! Cela dit, c’est 
la raison pour laquelle le Cirque n’a pas été repris : avec 
une structure d’une telle taille, le risque financier aurait 
été trop grand pour une nouvelle équipe. » Le constat 
fait écho à la mise en faillite récente du Cirque du Soleil, 
en lien avec la crise sanitaire qui aura également eu rai-
son de la tournée d’adieux de Plume.
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Poétique Plume
Pour Aline Chassagne, adjointe à la Culture, 
« le Cirque Plume fait partie de notre histoire, 
de celle de notre ville. Le “ Plume ” fait partie de 
l’Histoire du cirque de création. Sous son cha-
piteau, la musique porte des sons jusqu’à l’ho-
rizon, les instruments se remplissent de leurs 
plus belles sonorités, les couleurs se teintent 
de vivacité, et les objets volants sous une pluie 
de légèreté sont emmenés par des costumes 
décalés. Sur le fil, les mouvements, les ombres, 
abritent des songes. Au rythme du pendulum, 
la poésie s’envole. Sur les routes de la région, 
jusqu’à l’international, il voyage avec caravanes, 
enfants, familles et amis, et de tout temps, il re-
vient à Besançon. Des saisons rythmant la vie 
bisontine, les habitant.e.s, petits et grands, fièr.e.s 
de leur cirque, trépignent à l’annonce du spec-
tacle. La dernière tant attendue n’est pas venue, 
un goût d’amertume. La nostalgie du temps per-
du. Cirque Plume, tu nous manqueras ».

APRÈS LA SORTIE DE PISTE

Si la déception de la sortie de piste imposée reste vivace, 
l’après-Plume a d’ores et déjà commencé. « Nous avons 
engagé un travail d’archivage et la tâche s’annonce 
considérable, explique Bernard Kudlak : il y a quarante 
ans de textes et plus de 25 000 photos à traiter. Les com-
positions de Robert Miny, disparu en 2012, et de Benoit 
Schick ont toutes été enregistrées, mais elles pourraient 
être réinterprétées, avant d’être mises en accès libre sur 
notre site, tout comme les vidéos. Un livre d’art est aussi 
en projet. De son côté, le grand chapiteau jaune a été re-
pris par le directeur technique qui va continuer à le faire 
tourner. On espère aussi pouvoir renouer les liens entre 
les membres de la troupe, actuellement dispersée à cause 
du Covid. Au fil du temps, plus de 200 personnes sont 
passées chez nous, dont une centaine d’artistes. On se 
retrouvera autour du long poème que nous avons créé et 
partagé. Le Cirque Plume s’est effacé – notre mot d’adieu 
évoquait “un grand vaisseau qui part dans la nuit” –, 
mais la poésie restera. »

Bernard Kudlak jongle…
avec les spectacles. ▶

◀ La Dernière saison.
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Une mission 
pour les amoureux 
de la nature…

▶ C’est le printemps  ! Pour réaliser un inventaire à 
grande échelle des plantes printanières de la région, 
le Conservatoire botanique national de Franche-
Comté veut mobiliser les amoureux de nature et de 
fleurs. L’objectif : améliorer la connaissance de la 
répartition de ces espèces (parmi lesquelles nivéole, 
crocus, jonquille…), très communes mais souvent mal 
connues. En effet, les plantes que l’on peut voir pen-
dant balades et promenades ne sont pas nécessaire-
ment connues, certaines espèces allant même jusqu’à 
disparaitre après floraison. Pour suivre l’évolution de 
la biodiversité locale, savoir si une espèce est mena-
cée, le Conservatoire ouvre une enquête à tous ceux 
qui souhaitent partager leurs observations de terrain. 
Les données recueillies en ligne seront validées par 
une équipe scientifique avant d’intégrer la base de 
données de la flore de Franche-Comté. Enquête, for-
mulaire et toutes les infos ici : cbnfc-ori.org/cbnfc-ori/
enquete-recensement-des-plantes-vernales.

Conjoncture sanitaire oblige, le festival outdoor 
se déploiera cette année sur 3 événements. Le 
relais marathon Ekiden et des randos solidaires 
samedi 12 juin ; du vélo et des activités nautiques 
dimanche 18 juillet ; des raids multidisciplinaires 
X’Périence samedi 25 septembre. 
Plus d’infos sur grandbesancon.fr 

Le golf de Besançon propose un dimanche par 
mois de 10h à 12h jusqu’en octobre des initiations 
gratuites pour adultes (limitées à 10 personnes 
par session), ainsi que des stages de découverte 
juniors (7 > 16 ans) pendant les vacances de 
Pâques. 
Renseignements et inscriptions : 03 81 55 73 54

• RETOUR DES GRANDES 
HEURES NATURE

• INITIATIONS GOLF  
À LA CHEVILLOTTE 

MARCHÉS DE PRODUCTEURS 
ET CIRCUITS COURTS 
Découvrez les marchés du Grand Besançon, pour faire vos courses, partager  
un moment convivial et retrouver producteurs, commerçants et artisans locaux.
• Gennes : 2e vendredi du mois, de 17 h 30 à 21 h 30
• Morre : 2e et 4e samedis du mois de 9 h à 12 h
• Pugey : tous les samedis de 8 h à 12 h 
• Les Auxons : tous les dimanches de 9 h à 12 h 
• Vaire : dernier vendredi du mois de 17 h 30 à 21 h 30 
• Café de Deluz : 2e samedi du mois de 9 h 30 à 12 h
• Val de Gevrey à Busy : 1er vendredi du mois de 18 h à 21 h
• Saône : le samedi de 8 h à 13 h 30
• Besançon Rivotte : le dimanche de 8 h à 13 h (parking Jacobins)
Téléchargez la brochure des producteurs locaux sur grandbesancon.fr

* Sous réserve des consignes gouvernementales et préfectorales.
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DÉMOCRATIE 
PARTICIPATIVE : 
c’est à vous !

▶  Ils sont nombreux à venir 
d’Allemagne, de Colombie, du 
Mexique ou d’ailleurs, profiter des 
vertus d’un séjour linguistique en 

France. Grâce à l’association CEI 
(Centre échanges internationaux), 
de jeunes collégiens ou lycéens 
passent une année ou quelques 

mois à apprendre notre 
langue et à découvrir la 
culture française. Alors, 
pour progresser vite et 
bien, rien de tel que d’être 
hébergé pendant tout le 
séjour au sein d’un foyer 
français. Vous résidez à  
Besançon ou dans un 
rayon d’une dizaine de 
kilomètres ? Vous voulez 
accueillir bénévolement 
l’un de ces étudiants 
étrangers ? Contactez 
l’association et vivez une 
expérience enrichissante ! 
Ce séjour en immersion 
offre une réelle ouverture 
à l’Autre et sur le monde, 
pour les familles comme 

pour les jeunes.
Contact : Magali Fouqueré 02 99 20 06 13 

ou m.fouquere@groupecei.fr - 

cei-etudes-etranger.fr

▶  Le Conseil de Développement Participatif (CDP) 
renouvelle son assemblée et invite les Grands 
Bisontins à le rejoindre. Principale instance parti-
cipative de Grand Besançon Métropole, le CDP est 
composé d’habitants et d’acteurs du territoire qui 
enrichissent la connaissance des élus sur les réalités 
vécues et ressenties par la population, et nourrit le 
débat sur l’avenir du territoire. Lieu d’échange et de 
réflexion, il est consulté sur le projet de territoire, 
sur les documents de planification, sur l’évaluation 
des politiques publiques, et sur toute question pou-
vant alimenter les réflexions et améliorer la qualité 
de vie et le dynamisme de l’agglomération. Vous 
désirez partager votre vision du territoire, mettre à 
profit vos compétences, vos réflexions et vos idées ? 
Déposez votre candidature 

sur grandbesancon.fr/cdp avant le 30 avril.

Cherche familles d’accueil 

▶ 2021 ne déroge pas à la règle souhaitée par le Grand  
Besançon  : développer toujours plus la pratique du vélo sur 
son territoire. Chaque année, 5 à 10 km de voies cyclables sont 
ainsi achevées, portant à 240 km l’offre actuelle à Besançon. 
Mais cette politique ne concerne pas que l’aménagement et 
voit large. Le stationnement spécial 2 roues se déploie avec 
l’installation de 300 arceaux cette année pour un total de 2 200 
dans la capitale comtoise, ainsi que des boxes fermés et sur-
veillés, complétés par des bornes de gonflage. Le service de 
480 VAE (vélos électriques) en location est un autre élément 
majeur du dispositif. 120 VAE supplémentaires seront propo-
sés ces prochains mois par Ginko. Enfin, dès l’assouplisse-
ment des conditions sanitaires, des ateliers de promotion et 
sensibilisation au vélo seront mis en place : autoréparation de 
son cycle, remise en selle seront notamment au programme 
dans plusieurs secteurs de l’agglo.

Dans la roue 
des projets cyclables 
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Désormais, si vous voyagez seul(e)s après 21 h, vous 
pouvez demander à descendre entre deux arrêts sur  
les lignes de bus 3 à 6 et 8. 

Comment ça marche ?
• Faites la demande auprès du conducteur dès  
votre montée à bord, en précisant le lieu de descente  
souhaité,
• Le conducteur analyse la faisabilité de la descente,
• Des conditions de sécurité doivent être réunies  :  
présence d’un trottoir, d’un passage piéton et  
d’éclairage,
• Si le conducteur juge que la descente peut se faire  
en toute sécurité, il vous fait descendre du bus par  
la porte avant.
Plus d’infos : ginko.voyage/le-reseau-ginko/bien-voyager/le-reseau-de-soiree/

Bus : arrêt à la demande

Ibride soutient 
les restaurateurs

HappyVisio, des conférences web gratuites 
pour les plus de 60 ans

▶ Habiller la nouvelle collection d’assiettes 4 saisons 
d’Ibride, en donnant carte blanche aux plus à même de s’en 
inspirer : les chefs. C’est le challenge proposé par la mai-
son de designers de Fontain à huit restaurateurs locaux, 
afin de les soutenir dans cette difficile période. « Pas facile 

de trouver un dialogue entre la nourriture et nos assiettes, 
plutôt « bavardes », explique Cécile Avocat chez Ibride. 
Mais la porcelaine blanche, ornée de parties du corps de 
statues antiques a trouvé plats à son goût ». Les Gamins, le 
Saint Cerf, l’O à la Bouche, le 76, Bleu de Sapin, le Parc, le 
Château de Germigney hors Besançon mais aussi le pâtis-
sier Xavier Brignon ont relevé le défi avec brio : daurade 
marinée et tartare exotique ou tartelette au citron ont par 
exemple sublimé la collection Parnasse. Fort de son succès 
international, Ibride a en contrepartie, mis sur son site et 
ses réseaux, le travail, les photos et les équipes de restau-
rateurs. Une belle initiative 100 % locale.
ibride-design.com

▶  Si vous êtes un senior connecté, 
HappyVisio est pour vous. Cette 
plateforme internet propose aux 
plus de 60 ans des conférences 
et des ateliers en ligne. De quoi 
s’informer et échanger avec des 
spécialistes sur de nombreux sujets. 
Parmi les conférences proposées, 
ces prochaines semaines : Le shiatsu, 
pourquoi pas vous ? (8 avril, 11 h), 
Risques de chutes et bonnes postures 
(14 avril, 11 h), L’été arrive : mieux 
vivre les fortes chaleurs (11 juin, 

11 h)... Il y a aussi des 
rendez-vous Gardez la 
forme, des ateliers de 
cuisine, des conférences 
culturelles… 
Soutenu par des 
collectivités locales et 
des caisses de retraite 
et de prévoyance, 
HappyVisio est un 
service gratuit. Dans notre région, 
il suffit de s’inscrire sur happyvisio.
com avec le code ABJ25, offert par 

Les Ateliers Bons Jours, les Caisses 
de retraite et la Mutualité Française 
Bourgogne-Franche-Comté.
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▶ Acheter des vêtements d’occasion à petit 
prix, tout en aidant des personnes en dif-
ficulté, c’est le principe de la Friperie soli-
daire du Secours Catholique de Pouilley- 
les-Vignes. Celle-ci se tient tous les same-
dis, de 8 h 30 à 11 h 30, et en ce moment, 
il y a de belles affaires à faire… « Pendant 
les confinements, les gens ont fait du tri 
dans leurs armoires et on a fait le plein, ex-
plique Danielle Pion, bénévole à l’associa-
tion caritative. Des commerçants nous ont 
aussi apporté des invendus. Alors, pour 
faire de la place, après cette vague de dons, 
nous avons lancé un déstockage à 1, 2 ou 
3  euros. Il y a notamment des vêtements 
peu portés ou du vintage. » Pour faire face 
à ce regain d’activité, la friperie – qui propose aussi du 
linge de maison et des jouets – peut compter sur l’implica-
tion d’une vingtaine de bénévoles. « Outre les donateurs, 
nous sommes soutenus par la mairie qui nous prête nos 

locaux du 4 bis rue des Fontaines, souligne Danielle Pion. 
Les fonds recueillis nous permettent d’aider des familles 
dans le besoin. » Quand la mode est solidaire et pas chère, 
pourquoi hésiter ?

FRIPE PAS CHÈRE ET SOLIDAIRE
À POUILLEY-LES-VIGNES
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▶  La médiathèque des Tilleuls a célébré en février son cin-
quième anniversaire. Lauréate du Prix Regards sur l’architec-
ture et l’aménagement en Bourgogne-Franche-Comté, elle est 
devenue la seconde succursale du réseau municipal, après la 
médiathèque Pierre Bayle. Elle recense 130 000 prêts et 3 500 
lecteurs chaque année. Depuis son ouverture, elle a trouvé sa 
place dans le quartier, en proposant des animations riches et 
variées pour tous les publics, notamment Livres dans la Boucle 
ou la Fête du livre de Palente. Un lieu de partage qui a renforcé 
les liens entre les acteurs locaux : MJC, crèches, écoles, asso-
ciations, groupes d’usagers. L’accueil de classes, d’assistantes 
maternelles et de crèches, les projections, rencontres, anima-
tions du club lecteurs ont permis de créer un lieu de vie pré-
cieux pour les habitants.

▶  Depuis février, des créneaux spécifiques 
sont ouverts à la piscine Mallarmé pour per-
mettre aux personnes en situation de handicap 
(reconnues par la MDPH) et aux personnes 
atteintes d’une affection de longue durée de 
reprendre une activité sportive en piscine, 
propice au bien-être et au maintien de leur 
autonomie. Grâce à ces créneaux Sport piscine 
santé et handicap, les publics prioritaires pour-
ront profiter des bassins librement ou dans le 
cadre d’animations. Encadrement et surveil-
lance sont assurés par des éducateurs sportifs 
municipaux, formés en activités physiques 
adaptées, avec le soutien du CD25 Handisport.
Accès gratuit sur pré-inscriptions. 

Infos et justificatifs disponibles sur besancon.fr, 

rubrique piscines

▶  Organisée dans le cadre de « Manger Bio et 
Local, c’est l’idéal » et d’« Alimenterre », la 
prochaine Fête Bio et solidaire se déroulera 
les 24 et 25 avril, place de la Révolution. 
Une édition chargée de sens proposée par 
les associations Interbio Franche-Comté et 
RéCiDev, mobilisées au quotidien pour plus 
de bio pour tous et des modèles agricoles plus 
justes. La fête sera encore un peu particulière 
cette année, mais sera centrée sur les acteurs 
locaux, pour valoriser leurs métiers et leurs 
missions. Consommer autrement, c’est 
possible. Sur place, une trentaine d’artisans 
francs-comtois seront disponibles pour parler, 
échanger et remplir les paniers de nouvelles 
idées : plantes, graines, légumes, viandes, 
fromages, engagements, solidarité, économie 
locale, pratiques vertueuses, rencontres… Au 
programme également, un concert le samedi à 
15 h et d’autres petites surprises. 
Plus d’infos sur interbio-franche-comte.com, recidev.org  

et sur leurs pages Facebook respectives

5 bougies 
pour 
la médiathèque 
des Tilleuls

Bio, 
et solidaire

SANTÉ ET HANDICAP À MALLARMÉ
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▶  Arrivés du Cambodge il y a 40 ans, Sophie et Denis Nguon sont bien connus à Planoise, 
leur quartier d’adoption. Ils s’y sont non seulement installés dès 1980 mais ils y ont éga-
lement créé une épicerie asiatique en 1992, baptisée Phnom Penh, hommage à leur ville 
d’origine. Normalement implantée dans la galerie commerciale de l’Intermarché (encore en 
rénovation), la boutique se trouve temporairement Place Cassin. « Nous n’avons pu rouvrir 
qu’en octobre 2020, après 10 mois de fermeture. Chine, Corée, Japon, Vietnam, Thaïlande, 
mais aussi Afrique, les produits frais, conditionnés ou congelés viennent d’un peu partout. 
Pour les fruits et légumes, nous sommes livrés le mercredi. Notre spécialité : rouleaux de 
printemps et samossas maison, confectionnés chaque jour et sur commande ». Conseils de 
préparation, recettes, sourires, la famille Nguon gâte sa clientèle, qu’elle soit dépaysée par 
l’exotisme ou qu’elle soit replongée dans sa propre culture culinaire.
Retour de Phnom Penh dans la galerie d’ici un an -  1 place Cassin – 03 81 41 30 55

▶  Dix ans tout juste d’existence et à cet anniversaire, 
s’ajoute une labellisation, celle de «  Fabrique de terri-
toire », tout juste décerné par le Ministère de la Cohé-
sion des territoires au Café des Pratiques, ainsi qu’à deux 
autres associations locales, l’arÊTE et l’École des pra-
tiques. Tiers-lieu* dédié à la créativité, à l’invention, au 
lien social et à l’intergénérationnel, il propose à chacun 
de s’impliquer selon ses envies et ses talents au sein d’un 
espace convivial, d’un atelier ou d’un jardin partagé. Il 
est maintenant missionné pour apporter des ressources à 
toute personne désirant s’informer sur le fonctionnement, 
la gestion, le développement d’un tiers-lieu. L’équipe du 
Café des Pratiques accompagnera l’émergence de projets 

de tiers-lieux sur Besançon et son périmètre large.
105 bis rue de Belfort – 03 81 56 20 65 - lecafedespratiques.org 

cafedespratiques@gmail.com 

* tiers-lieux : « espaces physiques pour faire ensemble » (fablab,  
coworking, friche culturelle, campus connecté, ateliers partagés…)

Le Café des Pratiques, 
Fabrique de territoire  

▶ 100 % des bâtiments communaux 
sont désormais alimentés en 
électricité renouvelable, et 
Besançon continue d’agir pour le 
climat en développant les énergies 
renouvelable à l’école Jules Ferry. 
Les élèves, enseignants et agents 

sont chauffés grâce à une chaufferie-
bois qui a remplacé l’une des 
deux chaudières gaz existantes, 
la deuxième étant conservée en 
appoint et secours. « Le choix 
du bois-énergie, c’est l’accès à 
un combustible économique, 

renouvelable et de proximité,  
précise Anne Vignot. L’économie 
en gaz réalisée équivaut à la 
consommation de 20 logements dans 
un bâtiment en chauffage collectif. » 
Des travaux d’isolation seront 
également réalisés sur les huisseries 
et la toiture cet été. L’électricité  
qui fournit l’éclairage est pour  
moitié produite et consommée 
sur place par des panneaux 
photovoltaïques, le reste provenant 
d’une coopérative citoyenne et 
solidaire dont la production est 
issue très largement de l’Est de la 
France. « L’électricité solaire est 
une ressource propre et inépuisable, 
poursuit la Maire, et donc un 
moyen efficace pour lutter contre le 
réchauffement climatique ».

L’école Jules Ferry montre l’exemple

Phnom Penh, le goût de l’Asie
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Montrapon - Fontaine Écu

▶ Mettre la culture dans le sport et le 
sport dans la culture, c’est l’idée ori-
ginale de Sébastien Barberon, auteur 
et metteur en scène bisontin. Com-
ment ? En théâtralisant un match de 
handball. Les équipes de Grand Be-
sançon Doubs handball, du Handball 
Besançon Palente et la compagnie 
Teraluna vont vivre et faire vivre une 
rencontre sportive littéralement mise 
en scène. 
En amont de cette représentation pas 
comme les autres, intitulée Sportacle, 
la compagnie a proposé des actions 
artistiques dans le quartier (stages 
de théâtre, captations d’images, de 
sons…), occasion d’associer le plus de 

monde possible au projet.
Associatifs et institutionnels, les 
partenaires sont nombreux, Maison 
de quartier et habitants de Montra-
pon - Fontaine Écu, CRIJ, Maison de 
quartier Grette-Butte, Chorale uni-

▶ Depuis octobre, une soixantaine de 
classes de Besançon et de Grand Be-
sançon Métropole (de la maternelle au 
collège) travaille à la construction de 
projets créatifs autour d’une sélection 
bibliographique sur le thème « Rêves 
Party ». Une douzaine d’auteurs et illus-
trateurs est intervenue pour cela dans les 
classes, au fil des semaines. L’arrivée du 
printemps sonne l’heure de la restitution, 

jusqu’au point d’orgue que représente la 
traditionnelle Fête du livre jeunesse de 
Palente Orchamps. Pour la 29e édition, du  
1er au 5 juin, la MJC Palente accueille 
comme de coutume ce salon conçu pour 
donner le goût de la lecture à la jeune gé-
nération. Sont prévus expositions, spec-
tacles, kermesse littéraire…, sous réserve 
d’adaptation à la situation sanitaire évi-
demment.
Informations sur mjc-palente.fr 

ou sur la page facebook (fête du livre jeunesse - 

Palente Besançon)

versitaire, Radio Bip et Radio Cam-
pus, collectivités… Alors, le 5 juin, au 
Palais des sports, comédiens et spor-
tifs, pros ou amateurs, tous en piste, 
tous sur scène !
Renseignements au 03 81 87 82 80

Lecture party !

▶ Une journée culturelle 
et pluridisciplinaire, 

le 15 mai au fort de Bregille ? 
L’association l’Agitée l’espère et tout 
le public derrière. Au programme, 
pour une entrée en prix libre : deux 
spectacles de rue, un concert électro, 
une exposition de peinture, une 
conférence gesticulée, des interludes 
musicaux, un stand librairie, le tout 

raison du Covid-19. « L’idée est de 
proposer d’autres Temps forts dans 
d’autres forts, comme Chaudanne 
ou Beauregard explique l’Agitée. 
Peut-être l’année prochaine… » 
En attendant, une jauge de 300 
personnes est attendue le 15 mai, de 
16 h à minuit. 
Sur réservation.  

Contact : associationlagitee@gmail.com

avec buvette et petite restauration. 
Avec ces « Temps forts », 
l’association qui œuvre dans 
l’accompagnement de créations de 
projets artistiques, entend soutenir 
ainsi le monde culturel mis en 
péril avec la pandémie. Elle est 
soutenue pour l’occasion par la Ville 
et le Grand Besançon au titre des 
aides exceptionnelles allouées en 

Temps fort à Bregille
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▶ Le 8 mars dernier, Journée internationale des droits des 
femmes, le Crous Bourgogne-Franche-Comté a lancé un 
dispositif pour lutter contre la précarité menstruelle, dont 
les conséquences sur la santé, la vie sociale et les études 
sont connues et indéniables. À travers tout d’abord des 
ateliers gratuits de sensibilisation et des distributions de 
protections hygiéniques durables, puis en installant des 
distributeurs de protections périodiques à usage unique 
dans les résidences universitaires. 
Plus d’infos : crous-bfc.fr

Diététicienne impliquée dans la lutte contre 
la grossophobie, Chloé Vuillemin s’associe à 
une psychomotricienne, Elise Benazet, et une 
professeure de danse, Nadia K, pour proposer 
des ateliers de danse adaptés aux personnes 
en surpoids ou obèses. Après trois rendez-vous 
préparatoires (les 27 avril, 4 et 11 mai), trois ateliers 
de danse animés par Nadia K sont programmés  
les 18, 25 mai et 1er juin, et se dérouleront au 
29 C avenue Fontaine Argent. 
Plus d’infos au 06 81 32 65 69

Bien dans son corps
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CARNAVAL
Le comité des fêtes de la Ville de Besançon 
souhaite moderniser son carnaval.

Comment imagineriez-vous l’édition 2022 ? 

.......................................................................................................................................

.......................................................................................................................................

.......................................................................................................................................

.......................................................................................................................................

.......................................................................................................................................

.......................................................................................................................................

.......................................................................................................................................

.......................................................................................................................................

.......................................................................................................................................

.......................................................................................................................................

10 PARTICIPANTS
RÉCOMPENSÉS AVEC  
DES CHÈQUES BEZAC KDO
Pour faire partie des gagnants, il suffit de renvoyer ce 
coupon à Besançon Votre Ville (2 rue Mégevand – 25034 
Besançon Cedex) et d’être tiré au sort ou de participer  
sur besancon.fr

Nom ...................................................................................................................

Prénom ............................................................................................................

Adresse ...........................................................................................................

................................................................................................................................

Tél. .......................................................................................................................

Courriel ...........................................................................................................
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H  O  R  S  K  H

On ne va pas y aller par quatre chemins : Horskh 
est sans doute le groupe bisontin qui offre les 
performances scéniques les plus intenses. On se 

souvient notamment d’un concert à la Rodia, où la sono 
avait eu du mal à reprendre son souffle. En ces temps 
de Covid, c’est donc peu dire que les amateurs du trio 
sont particulièrement impatients de renouer avec les 
concerts. En attendant, ils peuvent écouter Wire, le troi-
sième album du groupe, sorti début 2021.

Avec Horskh, le Wire (câble en anglais) tient autant du 
coup de jus « electronic body music » que de la matraque 
« metal ». Entre dancefloor et pogo, on retrouve notam-
ment les influences de Nine Inch Nails, Atari Teenage 
Riot, Prodigy, Gesaffelstein, mais pas seulement… « Sur 
Wire, on est aussi allés chercher des textures plus orga-

niques, du côté des années 1990 avec le grunge de Nir-
vana ou le nu metal de Korn, détaille Bastien (claviers, 
chant, guitare). Notre musique se nourrit aussi de sons 
plus actuels, comme le trap metal de Ghostemane ou le 
noise rap de King Yosef et Gizmo. Notre son reste bien 
frontal, mais il y a plus de mélodies qu’avant. »

Pour parachever les quatre ans de composition des 
douze morceaux ultra-accrocheurs de Wire, Horskh a 
effectué une résidence au Moulin de Brainans. « On y a 
expérimenté des sons, des machines et des pédales d’ef-
fets, explique Bastien. Cette matière est venue donner 
de la vie aux morceaux qu’on veut désormais partager 
en concert. D’ailleurs, on a eu une résidence scénique 
à La Rodia pour travailler l’aspect visuel de nos mor-
ceaux, en vue d’un retour des concerts. » Vivement.

Entre  pogo et  dancef loor
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L’hiver, le soleil n’apporte pas assez et 
il est nécessaire d’utiliser un complément 
alimentaire pour contrer cette carence en 
vitamine D (demandez conseil à votre médecin 
ou pharmacien). La luminothérapie est également 
très efficace pour le moral quand le temps 
est gris. 

Première étape pour entrer dans un 
cercle vertueux du dynamisme : manger 
équilibré ! Privilégier les légumes de saison 
pour les vitamines et leurs vertus nutritionnelles 
optimales, les légumes secs pour les fibres et 
l’énergie et un peu de protéines pour entretenir les 
muscles. Avec par exemple cette recette d’œuf 
poché et galette de lentilles vertes et semoule, 
accompagnés de légumes crus de saison et 
d’une « fraîcheur de betterave au chèvre frais ». 
Ingrédients et recette ici : 
https://youtu.be/YJm0kpzhEkc ou sur facebook

L’alimentation n’est pas le seul moyen 
de retrouver la forme  : l’activité physique, 
adaptée à chacun, est essentielle. Le programme 
National Nutrition Santé recommande 30 
minutes d’activités physiques dynamiques par jour 
minimum (source : mangerbouger.fr).

Essentielle, la lumière apporte bonne 
humeur, oxygénation et dynamisme. 
Le rôle du soleil n’est plus à prouver dans la 
transformation de la Vitamine D et la bonne santé 
des os, mais la nocivité des rayons UV impose une 
protection de plus en plus renforcée, en toutes 
saisons (voir conseils sur asfoder.net). 

EN FORME POUR 
LE PRINTEMPS !
Pour sortir du syndrome de l’escargot (qui 
consiste à se replier sur soi suite au confinement 
et d’autres contraintes comme le couvre-feu) et 
retrouver la forme pour ce printemps, Yveline 
Thouvenot, diététicienne à la direction Hygiène-
Santé, donne quelques conseils bien-être. 
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Juliette Roche, une peintre 
(trop) rarement exposée
▶ Figure méconnue des avant-gardes artistiques, Juliette 
Roche (1884 – 1980) fait l’objet d’une rétrospective iné-
dite au Musée des Beaux-Arts et d’Archéologie (MBAA), 
du 15 mai au 19 septembre. L’occasion idéale de (re)dé-
couvrir une peintre qui a su synthétiser les évolutions 
picturales du début du XXe siècle. À ses débuts, on la 
retrouve chez Les Nabis, postimpressionnistes, avant que 
son travail ne s’inspire des cubistes, puis de l’ironie dada. 
Tous ces genres, Juliette Roche les aura renouvelés avec 
une grande liberté de ton. Au MBAA, portraits mon-
dains, autoportraits, masques de théâtre, natures mortes 
et paysages cohabitent avec des objets d’art décoratif et 
des expérimentations typographiques. De quoi explorer 
l’univers d’une artiste rarement exposée et qui se dési-
gnait comme « la dame en peau de léopard qui boit du 
whisky et parle d’art ».

POLAR C’EST NOIR

▶ Une vingtaine d’auteurs 
participeront à la 24e édi-
tion du Festival des litté-
ratures policières, noires 
et sociales de Besançon, 
samedi 1er (14 h – 19 h) et 
dimanche 2 (10 h – 18 h) 
mai, salle Proudhon. Au 
programme, des rencontres, 
des dédicaces et des débats à la maison natale de 
Victor Hugo : avec Ian Manook sur sa trilogie amé-
ricaine  ; Pascale Dietrich et Sophie Chabanel sur le 
roman noir, roman social ; Patrick Pécherot et Nan 
Aurousseau sur les brigands et les bandits d’honneur. 
Entrée libre et gratuite.
Renseignements : association Pas Serial S’Abstenir au

06 78 62 52 35

▶ Événement national majeur pour les acteurs du 
livre, du spectacle et de la jeunesse, le Festival des 
écritures théâtrales jeunesse est organisé à Besan-
çon par Côté Cour le 1er juin, avec notamment deux 
spectacles et des lectures : Chuuut, de la compagnie 
L’Envolante, présentera des lectures bruitées (dès 
2 ans), le spectacle Gros, écrit et interprété par Syl-
vain Levey, enfin, Poucet, pour les plus grands, de 
Gilles Granouillet, par la compagnie du Brouillard. 
Engagé toute l’année pour la découverte du texte théâ-
tral au sein de son projet « Les Sentiers de l’écriture », 
Côté Cour décline le festival sur plusieurs jours avec 
d’autres représentations et actions culturelles (ate-
liers, rencontres d’auteurs, temps de recherche avec 
le master de Littérature Jeunesse et l’Université de 
Franche-Comté, présentation des textes numériques 
écrits par des collégiens…). 
Dates, horaires, lieux, infos sur cotecour.fr - Consignes 

d’écriture sur pages facebook et instagram

▶ Les prochaines Journées européennes des métiers d’art, centrées autour de la thé-
matique « matières à l’œuvre », se tiendront du 6 au 11 avril. Au programme, des portes 
ouvertes d’ateliers, des découvertes, des rencontres virtuelles avec des contenus digitaux 
inédits, des visites interactives et jeux en ligne. À Besançon, on pourra visiter la manufac-
ture de globes terrestres Sauter & Cie, l’atelier de dorure d’Elvi la reliure, l’atelier col-
lectif des tapissiers, céramistes et ébénistes du Siège de Vauban, apprécier les bijoux et 
tableaux de l’atelier Si t’es d’or, découvrir la céramique de Sylviane Corbet ou encore 
parcourir l’exposition d’art textile à l’atelier Marcus et Gisèle.
Plus de détails sur journeesdesmetiersdart.fr

▲ JULIETTE ROCHE, ADAM ET ÈVE, VERS 1930, HUILE SUR CARTON

© PARIS, FONDATION ALBERT GLEIZES, ADAGP, PARIS 2021

FESTIVAL
DES ÉCRITURES
THÉÂTRALES
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▶ Depuis 3 ans, Benoit Verdin, Belge 
et Bisontin d’adoption, se rend sur 
une station scientifique, en Antarc-
tique, pour y effectuer des travaux 
de maintenance. Cet hiver, il était 
accompagné de Thomas Naulin, mé-
tallier bisontin, pour qui c’était une 
grande première. « La station belge 
Princesse Elisabeth est uniquement 
opérationnelle pendant l’été austral, 
explique Benoit, ingénieur en méca-

tronique dans le médical à Besançon, 
le reste de l’année. À cette période, il 
fait entre -5 et -15° C. En hiver, ça 
descend à -45° C. Le plus extrême, 
c’est le soleil : avec un indice UV 
à 14, tu crames en deux heures. » 
« D’ailleurs, quand tu travailles au 
soleil, avec une polaire et un coupe-
vent, tu te réchauffes vite, évoque 
Thomas. C’est un peu comme faire 
du ski de fond à Métabief. Le plus 

L’ÉTÉ
SERA
FROID

ÉCOUTEZ VOIR…

▶ Aurélien Bertini, artiste so-
nore, a travaillé avec trois classes 
de Planoise pour proposer une 
nouvelle balade sonore, Le banc, 
la Butte et le toboggan. C’est l’his-
toire d’une enquête. Oui, une 
jument a disparu dans le quar-
tier. Saurez-vous la retrouver  ? 
Car maintenant, c’est à vous 
de déambuler, casque sur les 
oreilles dans les rues et les parcs. 
Au départ de l’Espace, vous 
arpenterez les îlots d’Époisse, 
de Cassin et d’Île-de-France, en 
découvrant les charmes souvent 
cachés d’un quartier contrasté, 
entre parcs arborés et construc-
tions. Apportez votre casque, les 
lecteurs seront prêtés, et laissez-
vous guider…
Prochaines dates : 17 avril et 19 mai à

14 h 30, départ devant l’Espace

Viral, une alerte enlèvement 
(fictive)
▶ Alors qu’une pandémie frappe la planète, le petit 
Elias disparaît sur le trajet entre la maison familiale 
et celle de sa copine, où il devait passer les vacances... 
L’évènement constitue le point de départ de Viral, une 
web-série conçue, entre Besançon et la Normandie, 
par le Collectif SerVice MerCi. Les quatre épisodes, 
disponibles sur YouTube, sondent moins le phénomène 
du virus que les réactions qu’il va engendrer au sein 
de la famille d’Elias, dans un contexte où l’extérieur 
devient un monde sans repère. Un univers dans lequel 
un père se plonge pour retrouver son enfant. Écrite 
en prise directe avec l’actualité sanitaire, la mini-
série a été tournée dans le Calvados, entre les deux 
confinements de 2020. Ce projet est venu remplacer 
Frontière(s), un court-métrage qui a dû être ajourné, 
en raison du Covid, et dont le tournage est toujours 
prévu dans le Doubs. Reste à savoir quand...
servicemerci.blogspot.com

dépaysant, c’est le désert blanc à 
perte de vue et les journées qui 
durent… 24 heures. C’était irréel, 
j’étais comme un gamin en décou-
vrant tout ça. Et même si j’ai été 
content de retrouver les amis, après 
deux mois d’absence, je rêve déjà de 
retourner à la station, en novembre 
prochain. » L’été pointera alors son 
nez, au-delà du 70e parallèle sud.

Ph
ot

o 
: A

rs
im

 Im
er

i



38

N
o
 4

3
4

 a
vr

il
 / 

m
a

i 2
0

2
1

FA
IT

E
S

 L
E

 M
U

R

La Vérité, la culture nous manque !
▶ Besoin d’une dose de culture ? Le CDN a le remède qu’il 
vous faut. Du 2 au 9 mai, le théâtre propose La Troisième Vé-
rité, une création articulée autour d’une balade en plein air, 
et donc « Covido-compatible ». « Il s’agit d’une expérience 
conçue par Camille Mermet qui transforme Besançon en un 
immense espace scénique, explique Renaud Serraz, secrétaire 
général du Centre dramatique national. La metteuse en scène 
suisse nous plonge dans La Troisième Vérité, cet endroit situé 
entre réel et fiction. Pour cela, elle a sillonné les rues de la ville, 
cet hiver, et a discuté avec des passants. Suite à ce travail, elle 
nous révèle “son” Besançon, à travers une somme de détails 
qu’on ne remarque plus, à force de passer devant. » Le trajet 
dure 1 h 30 et il y a un départ toutes les six minutes. Guidé 
par un casque audio, le spectateur se balade, seul, sur les pas 
de Camille Mermet qui nous invite à un jeu troublant avec 
l’imaginaire...

▶ Dans la continuité de 
Dancing Machines dont 
la thématique portait sur 
les contraintes internes 
du corps, la nouvelle ex-
position collective pro-
posée par le Fonds régio-
nal d’art contemporain 
traite des contraintes 
externes, celles liées à la 
gravité et celles liées à 
l’Autre, celui qui porte, 
touche, et dont le regard 
transforme le corps.

THÉÂTRE 
SOUTERRAIN

▶ Du 11 mai au 27 juin, 
ce sont 15 spectacles dans 
pas moins d’une centaine de 
communes qui vous invitent 
à descendre dans l’univers 
singulier du théâtre souter-
rain. Chaque printemps en 15 ans d’existence, 
le Festival de caves a donné rendez-vous aux 
amateurs d’expériences insolites et de scènes 
plus intimes. Mais en 2020, il a fallu renoncer… 
Qu’à cela ne tienne, l’équipe d’une vingtaine 
d’artistes, emmenée par un collectif de huit 
comédiens porteurs de la responsabilité artis-
tique du projet, ne désespère pas de présenter 
l’édition 2021 avec la mise en place de solutions 
adaptées à la situation sanitaire, et avec des 
nouveautés. Première d’entre elles : la création 
d’« Impromptus », spectacles protéiformes, lec-
tures, performances, instants poétiques, visuels 
ou musicaux, présentés hors les caves, dans des 
lieux plus visibles, inédits (les 11 et 25 mai, les 8 
et 22 juin). Autre nouveauté, la proposition d’un 
spectacle tout public, enfants compris. Enfin, le 
site internet du festival a été entièrement repen-
sé pour davantage d’échange avec ses publics.
Réservation au 06 18 32 53 77 ou

contact@festivaldecaves.fr - festivaldecaves.fr

DANSER SUR UN VOLCAN
S’il évoque le danger, la prise de risque ou l’éventuelle 
chute, le titre de cette expo – Danser sur un volcan – fait 
également allusion à la complexité des relations hu-

maines et sociales. En réunissant des œuvres d’artistes 
visuels et de chorégraphes, 
Danser sur un volcan – Frac –  jusqu’au 19 septembre

▶
ANIEL FIRMAN, DUO (LODIE, PAOLA, 

DENIS, AMÉLIE, DAVID, SIET, CAMILLE), 
2013 (DÉTAIL) © DANIEL FIRMAN, 

COURTESY CEYSSON & BÉNÉTIÈRE. 

Photo : Blaise Adilon





GROUPE BESANÇON MAINTENANT, 
LR-DVD-DVG-SC

Orientations budgétaires : 
paradoxes et contradictions 

Les Orientations Budgétaires 2021 présen-
tées par la majorité municipale révèlent un 
certain nombre de paradoxes et de contradic-
tions.
Changement radical de gestion financière, 

avec une majorité qui décide d’augmenter d’un coup net l’em-
prunt de la Ville, qui passe de 10 à 17 millions d’euros ! La capa-
cité de désendettement de la Ville, aujourd’hui satisfaisante, va se 
dégrader fortement si ce rythme est maintenu jusqu’en 2026. Le 
but de cet emprunt massif est-il de compenser les dépassements 
financiers, de l’ordre de plusieurs millions d’euros, sur des chan-
tiers en cours où la facture s’envole ? Ou bien est-ce pour financer 
les futures « conférences citoyennes » de Bisontins tirés au sort, 
comme celle annoncée pour les Vaîtes ? Rappelons que ce gadget 
va coûter au moins 54 000 € aux contribuables bisontins, et que 
Madame VIGNOT souhaite multiplier ce genre d’expérimenta-
tions – sans parler des 15 000 € alloués pour le « GEEC » sur les 
Vaîtes, comité soi-disant indépendant mais dont le président était 
un membre actif du Comité de Soutien de la liste « Besançon par 
Nature » de Madame VIGNOT pendant les municipales.
Nos inquiétudes se portent également sur les dépenses de per-
sonnel de la Ville qui vont augmenter de 1,5 millions d’euros en 
2021. Où sont les économies promises dans le cadre de la mutua-
lisation des services avec Grand Besançon Métropole ? D’ailleurs, 
sur 100 euros de dépenses de fonctionnement en 2021, 15 euros 
seront consacrés à l’administration générale et à ces dépenses de 
personnel, 4 € à la sécurité et à notre police municipale, et 1 € seu-
lement à l’économie et au commerce. La majorité semble oublier 
que sécurité, économie et commerce sont des priorités pour tous 
les Bisontins.
Autre paradoxe : la majorité communique à tout-va sur les inves-
tissements de son « Plan Climat-Solidarité ». Pourtant, Madame 
VIGNOT et ses alliés EELV et Génération.s refusent l’aménage-
ment de la RN 57 entre Beure et Micropolis, alors que cette mise 
à 2 x 2 voies - financée aux deux tiers par l’Etat et la Région - 
réduirait considérablement les embouteillages et donc la pollu-
tion. La lutte contre le réchauffement climatique est visiblement 
confondue avec une idéologie anti-voiture, au mépris de la réalité  
du quotidien de nombreux Bisontins pour qui l’automobile est 
une nécessité.
En parallèle, la crise sanitaire et les mesures de restriction ont 
déjà un impact significatif sur les recettes de la Ville. On peut 
aussi craindre une dégradation du marché de l’emploi à Besançon 
en 2021. Sommes-nous au début d’un changement de paradigme 
financier, avec des dérapages incontrôlés qui entraîneraient une 
hausse des impôts locaux pour les Bisontins ?  
Ludovic FAGAUT Président du groupe "Besançon Maintenant"
ludovic.fagaut@besancon.fr
Guillaume BAILLY Conseiller municipal
guillaume.bailly@besancon.fr 

40

N
o
 4

3
4

 a
vr

il
 / 

m
a

i 2
0

2
1

T
R

IB
U

N
E

G
R

O
U

P
E

S
 D

E
 L

'O
P

P
O

S
IT

IO
N

GROUPE LREM-MODEM-MEI 

Nous exigeons la sincérité et la transparence 
Nous déplorons l’opacité qui entoure les 
nominations et le rôle des groupes d’ex-
perts climat, environnement et dernière-
ment santé.
Pourquoi rejeter notre amendement vi-
sant à garantir leur indépendance ? Notre 
incompréhension est totale !
Quels sont les véritables objectifs de 
Mme Vignot ? 
Des conseils sur des sujets sur lesquels 

elle se sait dépassée ? Des instruments politiques ? Des cir-
cuits parallèles de décision ? La confiance est rompue.
Nous sommes d’autant plus inquiets que Mme Vignot et les 
écologistes ont une relation particulière avec les sujets de 
santé. 
Nous n’oublions pas le refus idéologique en 2019, d’une sub-
vention à l’hôpital de Besançon pour l’acquisition d’équipe-
ments pour soigner les malades, et les contre-vérités de Mme 
Rivasi sur la vaccination.
Les exemples de manque de transparence s’accumulent : refus 
de répondre à nos questions, interdiction de la presse à la Ci-
tadelle, création de groupes opaques en dehors des instances 
représentatives, annonces enjambant le conseil municipal, 
manque d’écoute et de concertation des Bisontins… 
La confiance et la transparence sont pourtant deux piliers de 
la démocratie. Notre rôle est de garantir la transparence des 
décisions.
Karima ROCHDI Présidente de groupe
Conseillère municipale
karima.rochdi@besancon.fr
Laurent CROIZIER Conseiller municipal
Laurent.croizier@besancon.fr
Nathalie BOUVET Conseillère municipale
Nathalie.bouvet@besançon.fr
Agnès MARTIN Conseillère municipale
Agnes.martin@besancon.fr

lrem.modem.mei@besancon.fr 

 Les articles publiés dans la présente rubrique le sont sous la 
responsabilité de leurs auteurs et n'engagent en rien la rédaction 
de Besançon Votre Ville. Les groupes d'opposition partagent 
4 400 signes au prorata de leur nombre d'élus au sein du Conseil 
municipal (le groupe Besançon Maintenant, 3 230 signes, le groupe 
LREM-Modem-MEI, 1 170 signes). Les groupes de la majorité 
partagent également 4 400 signes au prorata de leur nombre d'élus 
(le groupe Europe Écologie - Les Verts, 1 870 signes, le groupe 
Parti socialiste, 1 210 signes, le groupe Parti communiste français, 
660 signes, le groupe Génération-s, social, écologie, démocratie, 
330 signes, le groupe À gauche citoyens !, 330 signes).
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GROUPE EUROPE ÉCOLOGIE LES VERTS GROUPE PARTI SOCIALISTE

GROUPE À GAUCHE CITOYENS !

Un « plan jeunes » pour faire face à la crise
Dans son analyse des besoins sociaux, le CCAS 
dresse un constat sur les impacts de la crise sanitaire 
sur notre territoire.
Sur le plan de l’économie, elle souligne que si l’aug-
mentation des demandeurs d’emploi concerne toutes 

les tranches d’âge, celle-ci est la plus remarquable dans la caté-
gorie des moins de 25 ans.
Cette tendance s’explique par l’effet conjugué de plusieurs fac-
teurs :
- La forte proportion des jeunes dans la population des 15-25 ans 
qui représente 35 % des bisontins,
- La récession économique qui touche des secteurs d’activité où 
les jeunes sont très présents comme l’hôtellerie, la restauration.
- La chute de l’intérim, voie d’accès des jeunes à l’emploi.
Or, cette situation affecte une population déjà marquée par 
un taux de pauvreté élevé  : 35 %, contre 22  % en moyenne à  
Besançon. La discontinuité ou l’absence de revenus des moins de  
25 ans expliquent ce taux élevé.
Devant cette urgence sociale, le CCAS, de par sa tradition his-
torique d’innovation sociale, va construire en lien avec ses par-
tenaires, un « plan jeunes » qui prendra la forme d’un accom-
pagnement global socle intégrant les problématiques liées à 
l’insertion par l’emploi, à l’accès au logement, à la santé, à la 
mobilité.
Sylvie WANLIN Adjointe en charge de la solidarité et du CCAS
sylvie.wanlin@besancon.fr - 03 81 61 50 34 

GROUPE PARTI COMMUNISTE FRANÇAIS

La jeunesse, un combat pour l’avenir !
La crise économique, combinée à une crise sanitaire 
d’une ampleur inédite, amplifie les inégalités et fragi-
lise des centaines de milliers de nos concitoyens. Ils 
s’additionnent à tous ceux qui déjà, quotidiennement 
vivaient dans la précarité.

Les fléaux sont nombreux (chômage, isolement), ils touchent 
toute notre société, mais sont décuplés au sein de notre jeunesse : 
un jeune sur six a dû cesser ses études, un tiers des jeunes a re-
noncé à des examens ou des soins médicaux… Il faut ajouter à 
cela un taux de chômage qui s’élève à 22% chez les 18-25 ans. Ici, 
29,5 % des Grand-Bisontins âgés de moins de 30 ans vivent sous 
le seuil de pauvreté (35% à Besançon).
Notre programme faisait état de nombreuses mesures en direc-
tion de la jeunesse : expérimentation d’un revenu jeunes, réno-
vation des écoles, gratuité des transports en commun pour les 
moins de 26 ans, ces mesures n’ont jamais eu autant d’intérêt 
qu’aujourd’hui. 
Les élu.e.s communistes auront à cœur de les mettre en œuvre ! 
Hasni ALEM Président du Groupe des élu.e.s communistes 
hasni.alem@besancon.fr 

GROUPE GÉNÉRATION-S, SOCIAL, 
ÉCOLOGIE, DÉMOCRATIE

La ville est à vous ! 
L’abstention ne doit pas être une fatalité 
et le vote une fin en soi. La  démocratie 
est vivante et doit se construire avec les 
habitant.e.s.
Faire de la politique autrement, c'est per-

mettre aux citoyen.ne.s de donner leur avis,  d’échanger avec 
les élu·e·s, en construisant de nouveaux outils démocratiques 
favorisant les rencontres et les initiatives citoyennes. Parmi 
ces différents outils, la conférence citoyenne sur les Vaîtes,  la 
future plateforme numérique participative et le droit de pétition 
citoyenne en sont les illustrations.
Toutes les énergies sont les bienvenues : le processus est lancé, 
n'hésitez pas à vous en emparer !
Kévin BERTAGNOLI Adjoint en charge de la démocratie 
participative, de la participation citoyenne
Président du Groupe Génération.s, Social, Écologie, Démocratie
kevin.bertagnoli@besancon.fr
Olivier GRIMAITRE Conseiller municipal délégué Cultures et arts 
urbains / Musiques actuelles
Conseiller communautaire délégué CDP / Assemblée citoyenne / 
Démocratie participative
olivier.grimaitre@besancon.fr
Groupe  À Gauche Citoyens !

Investir dans nos écoles
Les derniers printemps ont été des périodes de fortes 
chaleurs et les perspectives annoncées par Météo 
France promettent une amplification de ces phéno-
mènes climatiques. Pour autant, nous continuerons à 
souffrir du froid en hiver.

À Besançon, pour faire face au changement climatique, nous 
engageons un plan sans précédent de rénovation énergétique 
des écoles. 
L’objectif principal est d’améliorer le confort thermique de ces 
locaux pour tous ses usagers, d’en réduire la consommation et 
de maitriser la facture énergétique.
Certains bâtiments nécessiteront des réhabilitations plus 
lourdes, au-delà des rénovations énergétiques. Le schéma 
intègre également la prise en compte des usages d’une école 
contemporaine.
Pour faire face aux changements climatiques à venir, nous enga-
gerons, en outre, des travaux de désimperméabilisation de cours 
d’écoles et de végétalisation des espaces extérieurs dans le respect 
de la flore et de la faune à hauteur d’un million d’euros par an. 
Le plan d’intervention dans nos écoles est sans précédent, le 
montant global qui lui est consacré sera de 60 millions d’euros 
sur 6 ans. L’ensemble des interventions va s’échelonner sur tout 
le mandat et va concerner un nombre important de bâtiments. 
Chaque intervention sera accompagnée par les conseils d’école  ; 
les entreprises locales seront accompagnées afin de faciliter  
leur accès aux chantiers, dans le respect des règles de la com-
mande publique.
Certains bâtiments, ne nécessitant que des interventions mi-
neures, seront entretenus par des financements annuels dédiés 
que nous augmenterons significativement dès le budget 2021.
Le plan de rénovation intègrera également des crèches  
municipales.
À la crèche, à l’école maternelle et à l’école élémentaire, vivre 
dans nos bâtiments ne sera plus qu’un jeu d’enfants ! 
Jean-Emmanuel LAFARGE Conseiller municipal délégué  
à la Maîtrise de l’énergie et au schéma directeur des écoles
europeecologielesverts.groupe@besancon.fr - 03 81 61 51 60
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▶  Lancé en décembre 2020 par le Comité paralympique et sportif 
français (CPFS), le programme ESMS X CLUBS se déploie sur tout 
le territoire. L’objectif est simple : mettre en lien plus de clubs spor-
tifs et d’établissements médico-sociaux afin d’organiser des actions 
sportives régulières. En mars, le CPFS a signé une convention avec 
APF-France Handicap, le club Ensemble pour des loisirs adaptés de 
pleine nature et le comité départemental Handisport. Première étape, 
des randonnées de joëlette, organisées  jusqu’en juin. 
Contacts : france-paralympique.fr/esms-x-clubs et apf25.blogs.apf.asso.fr

▶  Grâce à l’enthousiasme des uns et la solidarité des autres, l’édition 
2020 du Trail des Forts avait pu voir le jour et offrir à plus de 5 000 
participants et 300 bénévoles l’occasion d’infliger un formidable ca-
mouflet à la pandémie. Qu’importe alors le changement de date par 
les organisateurs, en octobre et pas en mai comme d’habitude, la quête 
du plaisir des dévoreurs de sentiers au cœur de sites naturels histo-
riques était récompensée. Qu’en sera-t-il les 8 et 9 mai prochains ou 
les 28 et 29 août si la Covid-19 ne la joue pas complice ? « Tout sera 
prêt, assure Abdel Ghezali, à la fois Premier adjoint et adjoint délégué 
aux Sports. Le strict protocole sanitaire appliqué l’an dernier en totale 
collaboration avec les collectivités locales concernées et les services 
de la Préfecture sera de nouveau en service ».
Infos et inscriptions : traildesforts.com

sur ce qui se passe tout près de 
chez eux, dans leur fac, dans la 
ville. Nous publions donc en ligne, 
pour eux, des articles sur diverses 
thématiques. Nos rubriques ? Zooms 
sur les initiatives locales, portraits, 
offre de loisirs ou encore vie pratique 
avec par exemple un sujet sur le 
bien manger malgré un tout petit 

budget ; mais également des dossiers, 
les deux derniers en date étant le 
mal-être étudiant et le devenir de la 
filière Info Comm’ », explique Hugo 
Petitjean, rédacteur en chef. La Loop, 
c’est aussi un outil didactique qui va 
permettre à ces futurs journalistes 
d’acquérir déjà du métier !
Rendez-vous sur laloopbesancon.fr.

Trop... 
forts !

La Loop 
Besançon, 
le média étudiant 
100 % bisontin

▶ Ils sont en licence 3 Information-
Communication et tous les 13 ont 
pas mal de suite dans les idées. 
Ils ont créé en novembre dernier 
un nouveau web média, étudiant 
et 100  % bisontin, « La Loop 
Besançon ». « L’idée nous est venue 
à la suite d’un constat : les étudiants 
manquent parfois d’informations 

 

Samedi :  
• 11 km chrono
•  11 km rando  
•  Courses Kids selon les âges

Dimanche : 
•  57 km chrono  
•  57 km chrono relais à 2  
•  30 km chrono  
•  21 km chrono

Programme

Virée en joëlette
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NOUVEAUTÉS LIVRES ET CD

•  Elio : Dédale (EP)
L’artiste rap bisontin Elio vient de sortir son 
nouvel Ep, Dédale. Propre, conscient et actuel.
Disponible sur toutes les plateformes.

•  Julie : Délivrance
Autrice et compositrice, Julie vient de sortir 
son premier album autoproduit, Délivrance. 
En dix titres (chants en français, piano, voix), 
la jeune artiste bisontine décline un univers 
mélancolique et évanescent, apaisant comme 
une balade en forêt. Pour mieux la découvrir, rendez-vous sur 
les réseaux sociaux, sur toutes les plateformes de streaming et 
en live dès que la situation sanitaire le permettra. Le CD est 
disponible en versions physique et numérique. (autoprod)
Tous les liens ici : https://linktr.ee/julie.cast1

•  Christine Lambert :  
Balade romantique
Après 38 années à enseigner le piano, il 
était temps pour Christine Lambert de 
réaliser un CD. Le choix des morceaux s’est 
tout naturellement porté vers la période romantique, avec 
des œuvres de Chopin, Scriabine ou Beethoven, et plus 

particulièrement Schubert et Schumann, compositeurs de 
prédilection de la pianiste. Grâce à la participation de Luce 
Hérubel, on retrouvera également quelques œuvres à 4 
mains, dans cet album enregistré en studio sur piano à queue 
Steinway de concert en plein confinement. 
Plus d’informations sur pianomelodie.fr 

•  Orchestre Victor Hugo 
Deux nouveaux disques, particulièrement 
différents, viennent compléter la discographie 
de l’Orchestre Victor Hugo Franche-Comté. Le 
premier, création jazz symphonique enregistrée 
avec le saxophoniste et compositeur Guillaume 
Saint-James pour Indésens Records, est consacré 
à sa symphonie « Bleu » ou « symphonie 
ouvrière », dont le nom s’inspire du bleu  
de travail. 
Le second, « Clair-Obscur », un programme  de lieder 
enregistré avec la soprano Sandrine Piau pour Alpha Classics, 
est un cheminement de l’obscurité à la lumière : l’obscurité de 
la froide forêt rhénane du Waldgespräch de Zemlinsky, la nuit 
du premier des 7 lieders de jeunesse de Berg, ou le soleil du 
matin de Strauss.
ovhfc.com N
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•  Catherine Bolle : 
Les Pantins de la Terreur 
Si son haut-Doubs natal a inspiré son premier 
roman (Le Cycle des morts, MxM Bookmark), 
c’est à Paris au temps de la Terreur que nous 
emmène Catherine Bolle avec ce second roman 
destiné aux plus de 13 ans. (Alice éditions)

•  Adeline Demessy : 
Comment bien respirer la vie
Cette auteure franc-comtoise de livres « feel 
good » et spirituels a compris que la vie est un 
éternel recommencement, que derrière chaque 
épreuve se cachent des leçons. Dans son dernier 
ouvrage, elle embarque le lecteur avec légèreté 
et humour vers le mieux vivre, grâce à des exercices ludiques 
et des conseils pratiques. (Editions Lanore)

•  Jacky Schwartzmann : Kasso
Jacky Schwartzmann revient vivre à Besançon 
avec dans ses bagages un polar décapant, drôle 
et grinçant, dans lequel le héros, Jacky Toudic, 
revient lui aussi à Besac. Toute ressemblance 
avec l’auteur serait purement fortuite. Quoi 
que… Sosie parfait de Mathieu Kassovitz, 
Toudic se fait passer pour l’acteur et monte des arnaques très 
lucratives partout où il passe. Il pensait se mettre au vert dans 
sa ville natale, mais bien sûr rien ne se passera comme prévu, 
et tout le monde en prendra pour son grade ! Jubilatoire. 
(Éditions du Seuil)

•  Nathanaelle Viaux : 
I love you Marguerite
Dramaturge et travailleuse sociale, l’autrice 
bisontine écrit sur les femmes et travaille avec 
des femmes. Amoureuse de pop culture et de 
choses plus classiques, elle fabrique des textes 
qui parlent aux jeunes et aux moins jeunes. Dans cette pièce de 
théâtre dure et sensible (qui ne demande qu’à être montée), on 
suit Aimée, Marguerite, Mademoiselle X et Malo… et sûrement 
un peu de son autrice. (La Fontaine éditions)

•  Delphine Gosset : Lapin Dixit
« Un drôle de lapin, dans un drôle de terrier 
où de drôles de microbes ont décidé de faire 
un drôle de bazar… », tel est le résumé de ce 
nouvel ouvrage écrit par l’auteure bisontine, et illustré par 
Julia Dasic. Une histoire scientifico-animalière, farfelue comme 
les aime son auteur, à mettre en toutes les mains, surtout des 
plus jeunes. (Lucca éditions)

•  François Vanhille : 
L’Oeuvrier bien volontiers
On trouvera dans ce manuel de bonnes 
pratiques, écrit à Besançon pendant le premier 
confinement, pourquoi l’action sociale et 
culturelle est une fonction essentielle de la 
cohésion d’une communauté, notamment au 
sein des 36 000 communes de la République. (auto-édition)
Plus d’infos : francoisvanhille.wordpress.com/  
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▶  Ils ont grandi, les Gamins, mais l’ambiance y est tou-
jours heureuse et conviviale  ! Ouvert en octobre 2016 
par Arnaud et Clotilde, cet « établissement de copains » 
s’est récemment adapté aux conditions sanitaires. Après 
quelques récents travaux (mobilier, insonorisation, amé-
lioration de la cuisine et du confort en salle), ce «  néo  
bistro  » propose du mardi au samedi midi des burgers 
et des fish’n’chips à emporter, sans réservation. De la 
« street food », en bon français, qui ne déroge pas à l’exi-
gence des maîtres des lieux. Viande de ferme, circuits 
courts et ingrédients triés sur le volet pour le plaisir des 
papilles ! Et ils sont fin prêts pour reprendre du service, 
dès que la situation le permettra, et proposer les plats qui 
ont fait leur réputation, ris de veau, homard bleu et tarte 
citron meringuée.
10 rue Pasteur – 03 70 27 37 26 

 
Dos de lieu noir 
cuisson nacrée, 
curry de courge, 
quinoa herbacé et 
zeste de citron vert

Pour 4 personnes 
Fumet curry à la courge
• Un quart de courge
• 1 cuillère à café de curry
• 500 ml de fumet de poisson
• 2 échalotes ciselées
Dans une casserole faire revenir la courge et les 
échalotes, mouiller au fumet de poisson, ajouter le 
curry. Laisser réduire à feu doux 45 mn, mixer le tout 
passé au tamis, lier si possible, saler et poivrer.

Quinoa aux herbes
• 240 g de quinoa
• 1 demi bouquet de ciboulette
• 1 demi bouquet de coriandre
• 1 demi bouquet d’aneth
• 1 citron vert, 1 citron jaune
• 1 cuillère à soupe de baies roses
• 2 oignons rouges
• Huile d’olive
Faire chauffer de l’eau jusqu’à ébullition, ajouter 
le quinoa, laisser cuire 15 mn. Egoutter le quinoa, 
ajouter oignons ciselés, aneth, coriandre, ciboulette 
émincée, zeste des citrons. Bien mélanger et ajouter 
un filet d’huile d’olive, saler et poivrer.

Le poisson
• 4 filets de lieu
• 1 citron
• 4 branches de thym
Dans un four à 85° C, sur du papier sulfurisé, cuire  
10 mn les filets, le citron, le thym. Saler et poivrer.

Les Gamins

MOTS CROISÉS Philippe Imbert

Horizontalement : 1.  A dépenser chez nos commerçants locaux, à Besançon  ! - 
Nos commerçants locaux restent à la vôtre - 2. Parcourir du regard - Lycée 
privé - La bonne formule - 3. Reste excellente chez nos commerçants locaux - 
4. Entassés - 5. Ville du Pérou - Assistant hospitalier universitaire - Est anglais - 
6.-7. Un article en or - Glace à lécher - 8. Avec cela - Invitation au départ - 
En ardoise - 9. Dit pour rire - Infinitif - 10. Petite blonde - Cheval-Vapeur - 
Voyelles - 11. Une manière de lire - S’intéresse aux sondages - 12. Défaussas 
l’adversaire au bridge - Terre ceinte.
Verticalement : A.  La dame du premier - À privilégier chez nos commerçants 
locaux ! - B. En fin de duo - Le meilleur est chez nos commerçants locaux ! - 
C. Un certain rire - Grand Timonier - C’est donc le maire - D. Lettres de 
quiproquo - Chiffres romains - Terme de chimie - E. Peut être du genre confident 
(avec un article) - Jaune terre - F. - G. Un leurre sans fin - Espace d’activités - 
H. Romains - Socrate en aurait été victime - I. Fait un choix - Diminution 
d’oxygène dans le sang - J. Commune d’Italie - On ne va pas le vouvoyer - 
K. Dit entre amis - Un homme tout auréolé - Fait suite à un feu - L. Travail à 
l’oeil - Vous l’apprécierez toujours chez nos commerçants locaux ! 
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NUMÉROS D’URGENCE
SAMU� 03 81 21 40 00 ou 15

POLICE� 03 81 21 11 22 ou 17

POMPIERS� 18

GENDARMERIE� 03 81 81 32 23

URGENCE SANS ABRI� 115

URGENCES HOSPITALIÈRES

Pour solliciter une intervention médicale  

d’urgence� 15

ou en se rendant au CHU Jean Minjoz, 

Bd Fleming

URGENCES PERSONNES SOURDES

ET MALENTENDANTES� 114

SOS MÉDECINS� 0 826 88 24 24

SOS KINÉ� soskine.free.fr

MÉDECINS DE GARDE FRANCHE-COMTÉ

� 39 66

URGENCES DENTAIRES

dimanche et jours fériés de 9 h à 12 h� 39 66

MÉDECINS, DENTISTES ET PHARMACIENS 

DE SERVICE 

s’adresser à l’Hôtel de Police 

2 avenue de la Gare d’Eau� 03 81 21 11 22 

• Urgences pharmaceutiques� 32 37 

www.3237.fr

CENTRE DE VACCINATION � 03 81 87 80 90

(hors vaccin contre la Covid-19)

CENTRE ANTI-POISON 

• Besançon SAMU� 15 

• Lyon� 04 72 11 69 11

TRANSFUSION SANGUINE� 03 81 61 56 15 

TRANSPORT SANITAIRE D’URGENCE 

(ATSU)� 03 81 52 12 12

CENTRE ANTI-RABIQUE� 03 81 21 85 33

VÉTÉRINAIRES DE GARDE� 03 81 52 43 32

week-ends et jours fériés

LES ALCOOLIQUES ANONYMES

		  09 69 39 40 20

LES NARCOTIQUES ANONYMES 

01 43 72 12 72

SOS ALCOOL� 06 58 86 45 23 

CROIX D’OR DU DOUBS ALCOOL 

ASSISTANCE répondeur 24h/24� 03 81 50 03 40

DROGUE INFOS SERVICE� 0 800 231 313 

SOLEA� 03 81 83 03 32

Centre de soins en addictologie 

Addiction alcool vie libre	 06 50 12 79 91

CENTRE DE SOINS, D’ACCOMPAGNEMENT

ET DE PRÉVENTION� 03 81 81 03 57

EN ADDICTOLOGIE (CSAPA)

SIDA INFOS SERVICE� 0 800 840 800

CENTRE NATIONAL  

D’ASSISTANCE ET DE PRÉVENTION  

DE LA RADICALISATION� 0 800 005 696

SOLIDARITÉ FEMMES / VIOLENCES 

CONJUGALES� 03 81 81 03 90 

ENFANCE MALTRAITÉE� 119

ENFANCE MALTRAITÉE ET ABUS SEXUELS 

� 03 81 21 81 43 - 03 81 21 81 44

SERVICE DÉPARTEMENTAL

DE RECUEIL DES INFORMATIONS

PRÉOCCUPANTES (SDRIP)� 03 81 25 81 19

ALLÔ MALTRAITANCE PERSONNES ÂGÉES 

ET HANDICAPÉES� 39 77 ou 0 800 00 83 75

SOS AMITIÉ� 03 81 52 17 17

LIGNE BLEUE 25� 03 81 25 82 58 

FRANCE VICTIMES 25 BESANÇON

03 81 83 03 19

LE DÉFENSEUR DES DROITS� 09 69 39 00 00

CENTRE D’INFORMATION SUR LES DROITS  

DES FEMMES ET DES FAMILLES (CIDFF)  

� 03 81 25 66 69

L’AUTRE CERCLE� 06 89 02 17 43

(Lutte contre l’homophobie)

NUMÉROS UTILES
L’administration

• Accueil Mairie� 03 81 61 50 50

besancon.fr - 2 rue Mégevand - entrée B 

Du lundi au vendredi de 7 h à 19 h ;  

samedi de 8 h à 12 h.�

• Carte d’identité, passeport, élections,  

état-civil, cimetières... � 03 81 61 50 50 

2 rue Mégevand - entrée B

Du lundi au vendredi de 8 h 30 à 12 h 

et de 13 h 30 à 17 h 30, samedi de 8 h 30 à 12 h

• la Maison de Services au Public (MSAP) 

7 - 9 rue Picasso� 03 81 41 22 21

Horaires : lundi, mercredi, jeudi 

de 8 h 30 à 12 h 30 et de 13 h 30 à 17 h ;

Mardi de 9 h 30 à 12 h 30 et de 13 h 30 à 17 h ;

Vendredi de 8 h 30 à 17 h 30

SERVICE D’ACCUEIL ET 

D’ACCOMPAGNEMENT SOCIAL�03 81 41 22 60

MAISON DES SENIORS� 03 81 41 22 04

CONCILIATEURS DE JUSTICE� 03 81 61 50 58

BESANCON INFO’CITÉ� 03 81 625 625

PROXIM’CITÉ� 0 800 25 30 00

CCAS� 03 81 41 21 21

GRAND BESANÇON MÉTROPOLE

� 03 81 87 88 89 

CONSEIL DÉPARTEMENTAL� 03 81 25 81 25

HÔTEL DE RÉGION� 03 81 61 61 61 

PRÉFECTURE� 03 81 25 10 00 

ALLO SERVICE PUBLIC� 39 39 

TOURISME ET CONGRÈS � 03 81 80 92 55

MÉTÉO� 0 899 701 920

HORLOGE PARLANTE � 36 99

Les transports

SNCF gares Viotte et Les Auxons� 36 35

GINKO� 03 70 27 71 60

TAXIS BISONTINS

• taxis – auto-radio � 03 81 88 80 80 

PARKINGS CENTRE-VILLE

� 03 81 21 32 60

Les dépannages

EAU (Mairie) (en journée)� 03 81 61 59 60

� ou 03 81 61 50 50

(en dehors des heures ouvrables pour  

intervention d’urgence sur installation située 

avant le compteur général)

GDF�  (24h/24) 0 810 473 333

ENEDIS (ex-ERDF)� (24h/24) 09 72 67 50 25

Les déchetteries du Sybert

MARCHAUX, PIREY, TILLEROYES

� 03 81 21 15 60
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Pour répondre
à vos questions
du quotidien :
logement, santé,
loisirs, famille,
sports, enfance,
environnement,
vie quotidienne
et pratique...

Par téléphone

  03 81 625 625
  	Du lundi au vendredi de 8h à 12h30
	 et de 13h30 à 18h

Par internet
	 infocite.besancon.fr

Accueil du public
	 Mairie de Besançon
	 2 rue Mégevand - Entrée B
	 Du lundi au vendredi de 8h30 à 12h
	 et de 13h30 à 17h
	 Samedi matin de 8h30 à 12h

SOLUTIONS MOTS CROISÉS

Horizontalement : 1.  EUROS - ECOUTE - 2. VOIR - L.P. - 
UN - 3. QUALITE - 4. AMONCELES - 5. ICA - A.H.U. - IS - 
6. COMMERÇANTS - 7. AU - VITRINE - 8. CECI - GO ! - DU - 
9. HI ! - LOCAUX - ER -10. ALE - CH - EIAUI - 11. LIREZ - 
EMIR - 12. (au bridge) SQUEEZAS - ILE.
Verticalement : A. EVE - ACHATS - B. UO - ACCUEIL - 
C. RI - MAO - ELU - D. ORQO - MVIL - IE - E. UN AMI - 
OCRE - F. J’ACHÈTE CHEZ - G. LEURR - Z.A. - H. CLIL - 
CIGUE - I. OPTE - ANOXIE - J. ESINE - AMI - K. TU - ST - 
DEUIL (feu = sens défunt) - L. ENTE - SOURIRE.






